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Suite aux accusations de corruption visant son épouse 

LE PREMIER MINISTRE ESPAGNOL 
SUR LA CORDE RAIDE  

ATTAF À PROPOS DU SOMMET DE TUNIS

La première réunion consultative 
ayant récemment regroupé en 

sommet le président de la 
République, Abdelmadjid 

Tebboune, le président tunisien, 
Kaïs Saïed, et le président du 

Conseil présidentiel libyen, 
Mohamed Younes El-Menfi, n’est 
pas une alternative à l’Union du 

Maghreb arabe (UMA) qui 
demeure un projet et un objectif 

historique. C’est ce qu’a assuré le 
ministre des Affaires étrangères 

et de la Communauté nationale à 
l'étranger, Ahmed Attaf. 
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DÉLIVRANCE DE VISAS 
POUR LE HADJ 
Dernier délai le 29 avril 
L’OFFICE national du pèlerinage et de 
la omra (ONPO) a indiqué jeudi 
dernier, dans un communiqué, que le 
dernier délai pour la délivrance des 
visas aux hadjis est fixé pour le 29 
avril, soulignant l’impératif de 
parachever les formalités 
réglementaires et sanitaires avant cette 
date. 
L’ONPO a informé, dans un 
communiqué rendu public, les hadjis 
que le dernier délai pour la délivrance 
des visas est fixé au lundi 29 avril 
2024, correspondant au 20 chawal 
1445 de l’hégire, selon le document 
des préparatifs préliminaires émis par 
le ministère saoudien du Hadj et de la 
Omra, insistant sur la nécessité 
d’accomplir toutes les formalités 
réglementaire et sanitaires avant cette 
date. 
Par ailleurs, l’ONPO a appelé les 
hadjis à participer impérativement aux 
sessions de formation organisées par 
les directions des affaires religieuses et 
des wakfs, en coordination avec la 
direction de l’information et de la 
documentation de l’ONPO, et ce à 
travers les centres de formation dans 
les différentes wilayas du pays. 
Il a souligné, à cet égard, que les 
encadrants veillent à dispenser une 
formation théorique et à animer des 
ateliers pratiques sur 
l’accomplissement des rites du hadj, 
en utilisant des moyens explicatifs et 
des maquettes, en sus des orientations 
sanitaires et préventives prodiguées 
par des médecins et des éléments de la 
Protection civile. Les hadjis peuvent 
également consulter la page de la 
direction des affaires religieuses et des 
wakfs de leur wilaya pour obtenir de 
plus amples explications, conclut le 
communiqué. 
Il convient de souligner que 
l’opération de réservation de billets 
pour les hadjis voyageant avec 
l’Office national du pèlerinage et de la 
omra (ONPO) vers les Lieux saints a 
repris, mardi dernier, via le portail 
«Bawabet El-Hadj Dz» et l’application 
«Rakb El-Hadjidj», a indiqué un 
communiqué de l’ONPO. 
L’office avait tenu à expliquer que le 
pèlerinage est un voyage spirituel qui 
exige une préparation rigoureuse, tant 
sur le plan physique que moral. Il 
invite ainsi les pèlerins à se munir de 
toutes les informations nécessaires et à 
se préparer consciencieusement pour 
ce voyage exceptionnel. 
Concernant les procédures 
susmentionnées, les citoyens habilités 
à accomplir le rite du pèlerinage cette 
année devront avoir obtenu, auprès des 
communes de leur résidence, le 
certificat de succès au tirage au sort et 
se présenter au niveau des 
commissions médicales de wilaya 
pour effectuer les examens médicaux 
et les vaccins nécessaires en vue de 
l’obtention du carnet de santé et du 
certificat de qualification sanitaire 
pour accomplir les rites du pèlerinage. 
Les citoyens concernés devront se 
rendre ensuite aux agences de la 
Banque d’Algérie, au niveau de 
chaque wilaya, pour procéder au 
paiement des frais exigés, munis d’un 
dossier complet. 

Lynda Louifi

DANS le cadre de la simplifica-
tion et de la facilitation des pro-
cédures administratives et de la 
poursuite du programme de 
modernisation de ses services, 
la Caisse nationale de sécurité 
sociale des non-salariés (CAS-
NOS) informe les travailleurs 
non salariés qu’ils peuvent 
désormais demander leur 
retraite à distance grâce au ser-
vice baptisé «Demande de 
retraite à distance», accessible 
via la plate-forme «Daman-
com». 
Dans un communiqué rendu 
public, la CASNOS indique 
que cette initiative vise à sim-
plifier les démarches des affi-
liés ayant atteint l’âge de la 
retraite en leur permettant de 

soumettre leurs demandes de 
pension de manière électro-
nique, ce qui leur permettra 
de suivre l’évolution de leurs 
dossiers sans avoir à se dépla-
cer aux agences de la CAS-
NOS. Les personnes qui sont 
déjà à la retraite peuvent, pour 
leur part, consulter le calen-
drier de versement de leur pen-
sion via l’espace «Assuré», 
sans se déplacer également. 
Il convient de souligner que la 
CASNOS a annoncé, dans un 
précédent communiqué, que 
toutes les personnes non sala-
riées exerçant une activité indé-
pendante doivent soumettre 
une déclaration de début d’acti-
vité dans les dix premiers 
jours suivant le démarrage de 

leur activité. L’introduction de 
ce service s’inscrit dans le 
cadre de la stratégie de moder-
nisation et de dématérialisation 
des services de la CASNOS 
visant à offrir une meilleure 
expérience aux assurés et à 
faciliter leurs démarches admi-
nistratives. 
Grâce à cette plate-forme élec-
tronique, les retraités n’auront 
plus à se soucier des 
contraintes liées aux déplace-
ments et aux horaires d’ouver-
ture des agences. Ils pourront 
ainsi effectuer leurs démarches 
de manière simple, rapide et 
sécurisée depuis leur domicile. 
Pour bénéficier de ce service, 
les retraités doivent simple-
ment se connecter à la 

plate-forme Damancom à l’ai-
de de leurs identifiants person-
nels et suivre les instructions 
fournies. Il convient de noter 
que l’espace «Damancom 
CASNOS» (https://daman-
com.casnos.dz) offre la possi-
bilité de demander l’affiliation 
en ligne à la Caisse nationale 
de sécurité sociale des non-
salariés et de créer un compte 
permettant de suivre la situa-
tion vis-à-vis de la caisse et 
d’effectuer plusieurs opérations 
en ligne, dont la déclaration 
d’activité, la consultation du 
relevé de carrière, le règlement 
en ligne, la déclaration de l’as-
siette de cotisation et la deman-
de de certains documents. 

Lynda Louifi 

DEMANDE DE RETRAITE EN LIGNE 

La CASNOS lance un nouveau 
service 

Le ministre a précisé que le projet de la 
nouvelle stratégie du logement 
devrait orienter et accompagner les 

promoteurs immobiliers vers l’investisse-
ment dans le logement locatif. S’exprimant 
jeudi dernier, lors d’une séance consacrée 
aux questions orales au Conseil de la 
nation, M. Belaribi a ajouté que le projet de 
loi modifiant la loi sur la promotion immo-
bilière est actuellement en examen au 
niveau du secrétariat général du gouverne-
ment. 
Concernant le dossier de location de loge-
ments, il a indiqué que «la problématique 
posée ne saurait être traitée que dans le 
cadre d’une approche exhaustive». Il a 
expliqué que le projet de la nouvelle poli-
tique de logement était à même de concré-
tiser plusieurs étapes liées à la garantie 
d’accès au logement, pas nécessairement 
par la propriété, tout en préservant le prin-
cipe d’accès à un logement décent comme 
priorité absolue, conformément au 
28e engagement du président de la Répu-
blique. 
Parmi les mesures phares annoncées, le 
ministre a notamment révélé l’encourage-
ment de la promotion immobilière privée 
destinée à la location. Pour ce faire, des 
avantages fiscaux seront accordés aux 

promoteurs pour les inciter à investir dans 
ce segment. Il a également cité la consécra-
tion du principe de non-cession des loge-
ments locatifs. Cette mesure vise à empê-
cher la spéculation et à garantir la pérenni-
té du parc locatif. En outre, seront égale-
ment accordées des facilitations de la 
mobilité résidentielle. Les locataires pour-
ront ainsi plus facilement changer de loge-
ment en fonction de l’évolution de leurs 
besoins et de leurs revenus. 
En outre, la nouvelle loi contribuera égale-
ment à une protection renforcée des pro-
priétaires occupants. Pour ce faire, des dis-
positions légales seront mises en place pour 
obliger les propriétaires bailleurs à mettre 
en location leurs logements inoccupés. 
L’un des objectifs importants de cette nou-
velle loi est la régulation du marché ainsi 
que le contrôle des prix de manière équi-
table, tout en préservant les intérêts des 
propriétaires et des locataires. De plus, ce 
projet met également l’accent sur la garan-
tie de la qualité et de la sécurité des loge-
ments locatifs, en assurant un environne-
ment de vie décent aux locataires.  
Le ministre a également rappelé, à cette 
occasion, la composition actuelle du parc 
immobilier algérien, dominé par le loge-
ment public locatif (LPL) et le logement 

AADL (location-vente). Ces deux for-
mules, qui représentent plus de 2,3 millions 
de logements, ont permis de répondre à une 
demande importante. Entre 2020 et 2024, 
près de 1,25 million de logements ont été 
livrés, dont plus de 67 % relevant du LPL 
et de l’AADL. Ces livraisons massives ont 
eu un impact positif sur les prix des loyers 
et ont contribué à une certaine régulation 
du marché selon les déclarations de M. 
Belaribi. Le ministre a rappelé que le parc 
immobilier est essentiellement composé du 
logement public locatif (1 538 000 unités) 
dont le financement est entièrement à la 
charge du Trésor public, et du logement 
sous la formule location-vente AADL (plus 
de 811 000 unités), subventionné par l’Etat. 
M. Belaribi a annoncé que les nouvelles 
mesures du projet de loi devraient avoir un 
effet positif à moyen et long terme sur le 
marché locatif. L’implication des différents 
acteurs du marché tels que les promoteurs 
immobiliers, les agences immobilières et 
les associations de consommateurs sera 
essentielle pour la réussite de cette nouvel-
le politique, l’objectif étant de rendre ce 
marché plus dynamique, mieux régulé et 
plus accessible aux ménages, en particulier 
ceux à faibles revenus. 

Sihem Bounabi

PROJET DE LOI SUR LA PROMOTION IMMOBILIÈRE 

Réguler le marché locatif 
S’inscrivant dans le cadre de la nouvelle politique de logement, le projet de loi sur la promotion 

immobilière vise à mieux organiser, encadrer et promouvoir le marché locatif. C’est ce qu’a indiqué, 
Mohamed Tarek Belaribi, ministre de l’Habitat, de l’Urbanisme et de la Ville. 

Le ministre de l’Habitat, 
Mohamed Tarek Belaribi. 
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LE GÉNÉRAL d’armée, Saïd Chanegriha, 
chef d’Etat-major de l’ANP a salué, avant-
hier, les succès de la diplomatie algérienne 
et sa contribution à la résolution pacifique 
des conflits, ainsi que son rôle constant 
dans la défense du droit des peuples colo-
nisés. «Il faut saluer la contribution diplo-
matique algérienne, sa sage politique 
étrangère, sa grande expérience dans la 
résolution pacifique des conflits, son rôle 
constant dans la défense du droit des 
peuples colonisés à disposer d’eux-mêmes 
et son appel fervent à l’instauration d’un 
ordre mondial plus humain et plus équi-
table, en concordance avec les textes inter-
nationaux pertinents», a déclaré le chef 
d’Etat-major de l’ANP, lors des travaux de 
la 17e session du Conseil d’Orientation de 
l’Ecole supérieure de Guerre qu’il a prési-
dée. 
Selon un communiqué du ministère de la 
Défense nationale, le général d’Armée a 
prononcé une allocution d’orientation, à 
travers laquelle il a souligné que «la dupli-
cité vis-à-vis des questions en jeu et le 
triomphe de la logique de la force et des 
intérêts nationaux sur les principes de la 
paix mondiale et de la coexistence paci-
fique entre les nations, ont conduit à 
l’échec des instances onusienne et interna-
tionales en matière de concrétisation de la 
paix mondiale et l’empêchement des 
guerres». «Cette nouvelle réalité interna-
tionale nous a montré, au-delà de tout 
doute raisonnable, que la puissance 

militaire demeurera l’option principale 
pour les Etats pour défendre leur terre, 
ainsi que leur droit de vivre en sécurité et 
leur droit à la souveraineté. Elle a, égale-
ment, démontré que les modes opératoires 
militaires classiques restent un choix 
viable, malgré l’apparition de formes de 
guerre, à l’exemple des guerres hybrides, 
et l’orientation vers l’introduction d’autres 
outils qui viennent révolutionner le domai-
ne militaire, à l’instar de l’intelligence arti-
ficielle», a-t-il relevé. Par ailleurs, a ajou-
té le chef d’état-major de l’ANP, le nouvel 

environnement stratégique a confirmé 
l’échec des instances onusienne et interna-
tionales en termes de concrétisation de la 
paix mondiale et d’empêchement des 
guerres, et ce, pour différentes raisons. Il a 
souligné que les plus importantes raisons 
résident dans «la duplicité vis-à-vis des 
questions en jeu et le triomphe de la 
logique de la force et des intérêts natio-
naux étroits sur les principes de la paix 
mondiale et de la coexistence pacifique 
entre les nations».Par la suite, le Général 
d’Armée Saïd Chanegriha a suivi un 

exposé exhaustif présenté par le Comman-
dant de l’Ecole supérieure de Guerrepor-
tant sur le bilan des objectifs concrétisés 
depuis la tenue de la dernière session du 
Conseil d’orientation, et ceux arrêtés au 
titre de l’année de formation 2025-2026. 
Le général d’armée a écouté ensuite les 
interventions des membres du Conseil 
d’orientation sur les points inscrits à 
l’ordre du jour, avant de visiter les infra-
structures administratives et pédagogiques 
de l’Ecole, conclut le communiqué. 

Slimane Ould Brahim

17e SESSION DU CONSEIL D’ORIENTATION DE L’ECOLE SUPÉRIEURE DE GUERRE 

Chanegriha salue les succès de la diplomatie 
algérienne 

LE PRÉSIDENT de la Chambre des Communes du Canada, M. 
Greg Fergus, a souligné, jeudi à Alger, l’importance de renforcer 
les relations entre l’Algérie et le Canada, qui célèbrent le 60e anni-
versaire de l’établissement de leurs relations diplomatiques.Dans 
une déclaration à la presse à l’issue de l’audience que lui a accor-
dée le président de la République, M. Abdelmadjid Tebboune, le 
président de la Chambre des Communes du Canada a indiqué que 
sa visite en Algérie a été «fructueuse», soulignant «l’importance 
d’œuvrer au renforcement des relations bilatérales». Il a ajouté que 
sa rencontre avec le président de la République a permis d’aborder 
«plusieurs questions qui préoccupent l’Algérie et le Canada, qui 
célèbrent le 60e anniversaire de l’établissement de leurs relations, 
faites d’amitié et d’échanges culturels et économiques», relevant à 

ce titre que «les échanges bilatéraux vont dans le sens de renforcer 
davantage les relations bilatérales». M. Fergus a indiqué avoir évo-
qué avec le président de la République le rôle de la communauté 
algérienne établie au Canada, de par sa «culture et sa créativité». Il 
a ajouté que sa visite en Algérie lui a permis de «rencontrer des 
responsables politiques, des hommes d’affaires, des universitaires, 
des chercheurs académiques et des représentants de la société civi-
le qui œuvrent ensemble pour l’édification et le bien-être de l’Al-
gérie». M. Fergus a également exprimé sa «profonde émotion» 
lorsqu’il s’est rendu, la matinée, au sanctuaire du Martyr où il a 
déposé une gerbe de fleurs à la mémoire «des martyrs qui se sont 
sacrifiés pour l’indépendance de ce grand pays».  

S. N.

ALGÉRIE – CANADA 

Importance de renforcer les relations 
bilatérales

A ttaf a assuré qu’elle n’était 
motivée par aucune 
conjoncture particulière et 

qu’elle n’était pas une alternative 
à l’Union du Maghreb arabe 
(UMA). Selon M. Attaf, cette 
rencontre est une «réussite», 
assurant que l’Union du Maghreb 
arabe demeurait «un projet et un 
objectif historique» et que la 
porte des consultations restait 
«ouverte à tous si l’intention et la 
volonté politiques sont réunies». 
Il a précisé que le président de la 
République «a envisagé cette ini-
tiative depuis longtemps et l’a 
évoquée avec les dirigeants des 
pays du Maghreb arabe et leurs 
ministres des Affaires étrangères 
lors de leurs différentes visites 
dans notre pays», faisant remar-
quer que «l’Afrique du Nord et le 
Maghreb arabe sont pratique-
ment la seule région au monde 
dépourvue d’un mécanisme de 
consultation régulière et pério-
dique entre les pays de cet espa-
ce».  
Il a expliqué que le président de 
la République a toujours insisté 
sur la création d’un mécanisme 
pour combler ce vide et faire 
entendre la voix de la région dans 
tous les fora internationaux et 

régionaux.  
La région du Maghreb arabe 
«compte des dossiers qui font 
l’actualité internationale, comme 
le dossier libyen et celui de la 
région sahélo-saharienne», a-t-il 
dit, regrettant que «tous les pays 
s’immiscent dans ces dossiers, 
sauf ceux de la région, qui sont 
pourtant les premiers concer-
nés». 
«L’Algérie, en sa qualité de 

membre non permanent du 
Conseil de sécurité des Nations 
unies, doit connaître les points de 
vue des frères sur plusieurs dos-
siers à l’ordre du jour du Conseil 
de sécurité, notamment ceux en 
lien direct avec les pays du 
Maghreb arabe», a soutenu le 
ministre, soulignant que «la coor-
dination avec les pays frères dans 
la région est prioritaire». 
Pour M. Attaf, le sommet triparti-

te de Tunis a débouché sur «des 
résultats positifs, notamment 
dans le volet politique».  
Il a ajouté que «le sommet est 
inédit, en ce sens que les diri-
geants des trois pays frères ont eu 
des discussions cordiales, 
ouvertes et franches, comme le 
montre le communiqué final, qui 
a insisté sur quatre principaux 
dossiers impactant la vie des 
citoyens de ces pays, à savoir le 
développement des régions fron-
talières, l’énergie, la sécurité ali-
mentaire et la levée des entraves 
aux échanges commerciaux».  
«Il s’agit là des priorités de l’ac-
tion commune entre les trois 
pays, en prélude au prochain 
sommet prévu à Tripoli dans trois 
mois», a-t-il poursuivi. 
Après avoir révélé que le pro-
chain sommet aura lieu à Tripoli 
dans trois mois, le chef de la 
diplomatie a évoqué le dossier du 
Sahel, en affirmant que l’Algérie 
«ne reste pas les bras croisés face 
à ce qui se passe dans cette 
région».  
Elle «fait son devoir et assume 
pleinement ses responsabilités 
pour garantir la paix 
et la sécurité dans la région», a-t-
il dit. «Notre pays poursuit les 

consultations sur les développe-
ments dans la région pour 
remettre les choses sur les rails. 
C’est la solution politique que 
l’Algérie a toujours défendue 
pour régler les problèmes au 
Mali, au Niger et au Burkina 
Faso», a-t-il fait savoir. 
Il a également affirmé que «la 
dégradation de la situation dans 
cette région, politiquement et 
économiquement, exige la vigi-
lance et l’intensification des 
efforts». 
Après avoir rappelé que l’Algérie 
est «le premier pays à avoir réus-
si à faire passer au Conseil de 
sécurité une résolution sur un 
cessez-le-feu permanent dans la 
bande de Gaza et l’achemine-
ment des aides humanitaires», M. 
Attaf a assuré que notre pays 
«poursuivra ses efforts pour l’ad-
hésion pleine et entière de l’Etat 
de Palestine à l’ONU». 
Sur les relations algéro-fran-
çaises, M. Attaf a affirmé 
qu’»il n’existe aucun problème», 
rappelant qu’une rencontre est 
prévue «bientôt avec son homo-
logue français en prévision des 
prochaines échéances bilaté-
rales». 

Hachemi B.

ATTAF À PROPOS DU SOMMET DE TUNIS 

«Ce n’est pas une alternative  
à l’UMA» 

La première réunion consultative ayant récemment regroupé, à Tunis, le président de la République, Abdelmadjid Tebboune, le président 
tunisien, Kaïs Saïed, et le président du Conseil présidentiel libyen, Mohamed Younes El-Menfi, «n’est dirigée contre aucune partie». 

C’est ce qu’a affirmé avant-hier le ministre des Affaires étrangères et de la Communauté nationale à l’étranger, Ahmed Attaf, 
lors d’une rencontre avec la presse nationale. 

Le ministre des Affaires 
étrangères, Ahmed Attaf. 
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4PRÈS DE 42 000 
INSCRITS SUR LA 
PLATEFORME 
NUMÉRIQUE 
Forte adhésion au statut 
d’auto-entrepreneur 
LANCÉ en début d’année, le statut 
d’auto entrepreneur attire. Près de 42 
000 demandes d’obtention de la carte de 
l’auto-entrepreneur, ont été enregistrées 
sur la plateforme digitale, depuis son 
lancement en janvier dernier. C’est ce 
qu’a indiqué le ministre de l’Economie 
de la connaissance, des Start-up et des 
Micro-entreprises, Yacine El-Mahdi 
Oualid, lequel a affirmé que ce chiffre 
devrait augmenter d’ici la fin de l’année. 
Le ministre a précisé que 
jusqu’aujourd’hui, «pas moins de 41.764 
auto-entrepreneurs se sont inscrits via 
cette plateforme qui connait un succès 
assez important». Le ministre qui s’est 
exprimé avant-hier, à l’occasion d’une 
Journée d’étude sur l’inclusion 
financière organisée par l’Association 
des banques et établissements financiers 
(Abef) , a aussi fait part, de son souhait 
d’atteindre la barre des 500 000 inscrits 
d’ici la fin de l’année en cours, avec la 
progression actuelle du rythme des 
inscriptions. 
«Ces chiffres témoignent de 
l’engouement que les gens ont pour le 
statut de l’auto-entrepreneur en vue de 
formaliser leurs activités, tout en 
bénéficiant de nombreux avantages 
notamment d’ordre fiscal», a souligné le 
ministre, notant que le lancement de ce 
dispositif constituait «l’une des plus 
importantes démarches prises par les 
pouvoirs publics depuis de longues 
années en vue de consacrer l’inclusion 
financière de cette catégorie». 
Pour rappel, le statut de l’auto-
entrepreneur permet à son détenteur 
d’ouvrir droit à plusieurs avantages, 
notamment l’exemption de l’obligation 
de disposer d’un local et de s’inscrire au 
registre du commerce, la possibilité 
d’ouvrir un compte bancaire, ainsi qu’un 
régime fiscal préférentiel, étant soumis 
au régime d’impôt forfaitaire unique 
(Ifu) avec un taux de 0,5% du chiffre 
d’affaires, prévu dans la loi de finance 
2024, mais aussi une couverture sociale 
via la CASNOS. 
Les activités éligibles au statut d’auto-
entrepreneur concernent les domaines du 
conseil, de l’expertise et la formation, 
des services numériques et activités 
connexes, les prestations à domicile, les 
services à la personne, les services de 
loisirs et récréation, les services aux 
entreprises, ainsi que les services 
culturels, de communication et 
d’audiovisuel. 
Dans le cadre de ce dispositif dédié à 
l’appui de l’entrepreneuriat des jeunes, 
les pouvoirs publics ont mis en place 
l’Agence nationale de l’auto-
entrepreneur (ANAE), qui se charge 
notamment d’établir et de gérer le 
registre national de l’auto-entrepreneur à 
travers une plateforme d’inscription 
électronique. 
Elle vise à contribuer à la régulation des 
nouvelles activités économiques, en 
particulier dans le domaine de la 
numérisation et à promouvoir l’esprit 
entrepreneurial en facilitant l’accès des 
jeunes à l’auto-emploi et en les 
encourageant à s’intégrer dans 
l’économie formelle. 
Le ministre a affirmé que le nouveau 
projet de loi des assurances, 
actuellement en cours de finalisation, 
apporte plusieurs nouveautés notamment 
dans le volet lié aux insurtech. 
Ainsi, ce nouveau cadre juridique 
permettra, une fois promulgué, aux 
startups d’investir dans le secteur des 
assurance en proposant de nouvelles 
technologies et solutions aux 
compagnies d’assurances classiques. 

R. B.

L’IMPORTANCE de l’épargne pour le systè-
me financier a été mise en avant à l’occasion 
d’une journée d’information sur l’inclusion 
financière et l’épargne. Cette dernière consti-
tue l’un des éléments de la consécration de 
l’inclusion financière.  
Le ministre des Finances, qui a présidé cette 
rencontre célébrant la Journée arabe de l’in-
clusion financière, a signalé l’enregistrement 
de résultats encourageants en matière d’amé-
lioration de services et de renforcement de la 
couverture bancaire par rapport aux années 
précédentes, en consécration de l’inclusion 
financière, et ce grâce aux efforts des établis-
sements financiers. Laaziz Faid a ainsi fait 
état d’une hausse du nombre d’agences ban-
caires jusqu’à 1 734 à la fin de 2023 avec 6 
500 points de vente pour les compagnies d’as-
surance, outre 4 000 agences relevant d’Algé-
rie Poste, affirmant qu’il s’agissait d’espaces 
«proposant des services financiers à travers 
lesquels nous œuvrons quotidiennement à ren-
forcer l’inclusion financière». 
Selon M. Faid, une hausse avait également été 
enregistrée en termes de comptes épargnes, 
qui ont atteint 12 millions à la fin de 2023, 
d’un montant total de plus de 3 600 milliards 
de dinars.  
«Ces chiffres, qui sont encourageants, sont 
dus aux efforts colossaux consentis par l’en-
semble des établissements financiers en vue 
de promouvoir la qualité des services au 
niveau requis», a-t-il précisé, appelant à l’im-
pératif de renforcer l’utilisation des moyens 
modernes de numérisation et d’intelligence 
artificielle, eu égard à leur grande efficacité et 

capacité à changer la nature des 
services financiers classiques pour améliorer 
les transactions et réaliser l’inclusion finan-
cière et le développement économique. 
Le ministre, qui a rappelé les efforts déployés 
depuis plusieurs années pour créer un envi-
ronnement propice au développement du sys-
tème économique et financier du pays, a insis-
té sur l’importance de la culture financière 
dans le développement de l’inclusion finan-
cière en Algérie. Il a, dans ce sens, expliqué 
que les institutions financières œuvrent à sen-
sibiliser toutes les catégories de la société sur 
une multitude de sujets liés au domaine des 
banques et des assurances tout au long de 
l’année, et ce pour permettre au consomma-
teur de connaître ses droits et ses devoirs vis-
à-vis des banques, des assurances et des insti-
tutions financières. 
 

HAUSSE DES RESSOURCES 
COLLECTÉES AUPRÈS DES BANQUES  

 
Dans le même sillage, M. Faid a insisté sur 
l’importance de l’activation du domaine du 
marketing et de la communication afin de 
mieux faire connaître les produits et services 
financiers et promouvoir tous les produits 
financiers, en impliquant les médias qui 
jouent un rôle central dans la diffusion de l’in-
formation.  
De son côté, le gouverneur de la Banque d’Al-
gérie, Salah Eddine Taleb, a mis en avant 
l’importance de l’épargne en général pour le 
système financier de toute économie et son 
rôle dans le financement des investissements. 

Il a, d’autre part, précisé que les ressources 
collectées par les banques actives sur la place 
à la fin de 2023 ont augmenté de 2,66 % pour 
atteindre 14 917 milliards de dinars contre 14 
530 milliards à la fin de 2022. Selon les 
chiffres avancés par M. Taleb, les dépôts hors 
hydrocarbures ont également augmenté de 
4,24 % à la fin de l’année écoulée, par rapport 
à la fin de l’année 2022, tandis que les dépôts 
à terme sont passé de 7 585 milliards de dinars 
à la fin de l’année 2022 à 8 012 milliards de 
dinars à décembre 2023, soit une hausse de 
5,63 %. Les ressources enregistrées par les 
banques dans le cadre de l’activité de la finan-
ce islamique ont aussi enregistré une croissan-
ce considérable atteignant 678 milliards de 
dinars à la fin de 2023. 
Le gouverneur de la Banque d’Algérie a, en 
outre, incité les établissements bancaires à 
aller de l’avant dans le développement et la 
diversification de leurs produits et services, 
étant l’une des principales incitations au déve-
loppement de l’épargne, soulignant que ce 
dernier est l’un des éléments de la consécra-
tion de l’inclusion financière. Selon lui, la 
qualité des services bancaires constitue le 
principal levier du développement de 
l’épargne, d’autant que la loi sur la monnaie et 
le crédit réserve une place particulière au prin-
cipe de la protection des déposants et des 
épargnants. «L’activation de l’épargne amé-
liorera l’efficience de la politique monétaire», 
a-t-il précisé, ajoutant que l’épargne consti-
tuait une base essentielle de la stabilité écono-
mique et de la prospérité à long terme. 

L. A. A.

SERVICES FINANCIERS ET COUVERTURE BANCAIRE 

Des résultats encourageants

Cette rencontre, qui s’est 
tenue jeudi dernier à 
Alger, intervient dans le 

cadre du soutien du partenariat 
étranger de Sonelgaz et de la pro-
motion de sa stratégie de déve-
loppement à l’échelle internatio-
nale, a indiqué la Sonelgaz dans 
un communiqué. Son président-
directeur général, Mourad Adjal, 
qui a reçu la directrice régionale 
de l’AFD, Cécile Couprie, a 
exprimé l’intérêt accordé par le 
groupe au renforcement de la 
coopération avec l’AFD pour le 

développement d’études et de 
solutions en matière de stockage 
d’énergie, de développement de 
l’hydrogène vert et de numérisa-
tion des réseaux. 
Le P-DG de la Sonelgaz a, dans 
ce sens, mis en avant la forte 
capacité de production d’électri-
cité de l’Algérie, laquelle repré-
sente, selon lui, «un grand défi 
pour le groupe en termes de 
méthodes de conversion d’éner-
gie, et ce à travers l’élaboration 
d’un modèle efficace de consom-
mation d’énergie».  

Cela d’autant plus que «les capa-
cités de production dépassent de 
loin les moyennes de consomma-
tion», a-t-il expliqué. 
Le premier responsable de la 
Sonelgaz a, en outre, évoqué le 
projet d’exportation de l’électri-
cité vers l’Italie par voie mariti-
me.  
Un projet dont la réalisation 
nécessite des partenaires étran-
gers pour assurer le financement 
au titre d’un partenariat respec-
tant le principe gagnant-gagnant. 
La directrice régionale de l’AFD 

a, de son côté, exprimé l’impor-
tance accordée par l’agence à la 
coopération avec la Sonelgaz 
dans tous les volets proposés, 
soulignant que l’Europe est 
considérée parmi les régions 
nécessitant le plus d’énergie, que 
ce soit le gaz ou l’électricité. 
Elle a, en outre, salué la crédibili-
té et le grand sérieux caractéri-
sant le groupe qui en fait, selon 
elle, un partenaire important pour 
l’Agence française de développe-
ment. 

Lilia Aït Akli

SONELGAZ - AGENCE FRANÇAISE DE DÉVELOPPEMENT 

VERS LE RENFORCEMENT 
DE LA COOPÉRATION

Les grands besoins de l’Europe 
en gaz et en électricité 

constituent une opportunité 
pour l’Algérie, qui est déjà un 

fournisseur d’énergie fiable et 
sûr pour le marché européen. 

Les capacités de production de 
l’électricité de l’Algérie ainsi que 

la possibilité de l’exporter ont 
été exposées à l’occasion de la 

réunion qui a regroupé le 
président-directeur général de 

Sonelgaz avec la directrice 
régionale de l’Agence française 

de développement (AFD) pour 
l’Afrique du Nord, laquelle a 

souligné l’intérêt accordé à la 
coopération avec la Sonelgaz. Mourad Adjal 

et Cécile Couprie. 
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LE MINISTRE de l’Enseignement Supé-
rieur et de la Recherche scientifique, 
Kamel Baddari, qui était en visite de tra-
vail et d’inspection des structures de son 
secteur jeudi à Béjaïa, n’a pas manqué de 
féliciter l’université Aberrahmane-Mira 
pour son engagement dans l’entreprenariat 
et les performances acquises grâce à la 
remarquable persévérance de son staff, son 
encadrement pédagogiques, ses cher-
cheurs et ses étudiants.  
Il dira que «l’université est devenue, grâce 
à ses performances et les défis qu’elle a 
réussi à relever dans le domaine de l’en-
treprenariat et de l’innovation, une impor-
tante assise grâce à l’orientation des étu-
diants vers la préparation de projets inno-
vants et leur initiation à l’entreprenariat». 
Il a indiqué, dans le même sillage, que 
«l’université de Béjaïa a lancé 200 projets 
capables de se transformer en importantes 
entreprises comme elle a, également, reçu 
20 brevets d’invention». Pour Baddari, ces 
chiffres sont importants et peuvent se 
développer et permettre à l’université de 
s’intégrer dans son environnement indus-
triel immédiat et se constituer ainsi en par-
tenaire majeur dans l’équation du dévelop-
pement économique local et du développe-
ment national.  
Il a affirmé que l’Etat est enclin à soutenir 
les étudiants à concrétiser leurs projets 
innovants pouvant devenir des entreprises 
importantes à l’avenir. «Avec l’existence, 
actuellement, de textes réglementaires, 
nous sommes prêts à soutenir les étudiants 
post-doctorat à concrétiser leurs projets et 
créer des emplois», affirme-t-il. Dans le 
même sillage, il a relevé «la nécessité de 
renforcer l’entreprenariat entre l’université 
et les entreprises économiques, améliorer 
la qualité de la formation dispensée 
et offrir l’opportunité aux étudiants de 

s’imprégner des procédures de création de 
petites entreprises et d’intégrer le monde 
du travail».  
A son arrivée à Bejaïa, Baddari s’est 
rendu, en premier lieu, au Campus d’El-
Kseur (25km du chef-lieu de wilaya). 
Abritant une nouvelle faculté des sciences 
économiques de 6 000 places pédago-
giques, ce centre dispose de trois rési-
dences d’hébergement. Sur place, il a, pro-
cédé à la pose de la première pierre du pro-
jet de réalisation d’une salle de conférence 
d’une capacité de 500 places pédago-
giques qui sera réalisée dans un délai de 24 
mois pour un montant de 4 milliards de 
centimes. Baddari a réclamé, à l’occasion, 
la «révision à la baisse» du délai des tra-
vaux auprès du maître d’ouvrage et du res-
ponsable de l’entreprise en charge des tra-
vaux de construction.  
Par la suite, il a inauguré la Résidence 
Universitaire Berchiche 04, baptisée au 

nom du martyre Abdelmadjid Amrani et de 
suite le restaurant central de cette résiden-
ce. Il a également inspecté les conditions 
de restauration des étudiants et n’a pas 
caché sa satisfaction de l’efficacité de l’or-
ganisation en place. Se rendant après au 
Campus de Targa-Ouzemour, au chef-lieu 
de Béjaïa, le ministre s’est entretenu avec 
des étudiants ayant initié des projets de 
création de start-ups non sans les exhorter 
à concrétiser leurs idées et apporter, par-là, 
une plus-value à l’économie nationale par 
la création de ces petites entreprises ou de 
ces start-ups dans l’énergie, l’agriculture 
et l’industrie, entre autres. Il a, en outre, 
inspecté le Centre de Plateau Technique 
d’Analyses Physico-Chimiques, l’incuba-
teur CRAPAC ainsi que le pôle «ITee» 
dédié à l’innovation, au transfert technolo-
gique, à l’entrepreneuriat et à l’emploi.  
Un centre abritant l’ensemble des struc-
tures rassemblant le développement de 

l’entreprenariat, le soutien professionnel, 
la liaison entre les entreprises et l’univer-
sité, et l’incubateur «Rablab».  
Le ministre s’est ensuite rendu au Campus 
d’Aboudaou pour l’inauguration de l’audi-
torium de 1000 places baptisée du nom du 
défunt Pr Boualem Saïdani, figure émi-
nente de l’enseignement supérieur en 
Algérie, ancien directeur général des 
enseignements et de la formation au 
MESRS et ancien recteur de l’Université 
de Béjaïa.  
Le Pr Baddari a, par ailleurs, rencontré la 
communauté universitaire et assisté à un 
cours d’anglais comme il a écouté des 
exposés d’étudiants de génie-civile qui ont 
présenté leurs travaux pratiques portant 
sur la protection et la sauvegarde du patri-
moine.  
Il a récompensé, lors d’une cérémonie, les 
étudiants major de promotion.  

N. Bensalem

BADDARI L’A SOULIGNÉ À BÉJAÏA  

Renforcer le partenariat université-entreprise

LES JOURNÉES scientifiques 
et pédagogiques organisées 
par l’Université des sciences 
et technologies Houari 
Boumediene (USTHB) à 
l’occasion du 50e anniversaire 
de sa création, ont été 
clôturées jeudi. Le recteur de 
l’USTHB, Djamel-Eddine 
Akertache, a mis en avant le 
rôle de cet édifice scientifique 
et technologique dans la 

promotion du savoir et du 
processus de développement 
du pays, soulignant que 
l’université «se veut le 
sommet de la pyramide 
scientifique et du savoir des 
communautés et l’épine 
dorsale de tout progrès 
socioéconomique». 
Il a rappelé l’attachement du 
président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, à 

placer l’université au cœur du 
développement, ajoutant que 
les établissements de 
l’enseignement supérieur 
«s’emploient actuellement à 
réaliser des sauts qualitatifs 
pour préserver la position de 
leader du pays». 
Il a appelé les étudiants et les 
enseignants à «ne ménager 
aucun effort et à œuvrer à 
promouvoir le niveau de la 

formation et de la recherche 
scientifique». 
A cette occasion, d’anciens 
recteurs de l’université et 
étudiants ayant réalisé des 
travaux de recherche et 
d’innovation au niveau local 
et international, ainsi que des 
enseignants, ont été honorés 
pour leurs efforts et leur 
apport scientifique. 

S. N. 

50e ANNIVERSAIRE DE LA CRÉATION DE L’USTHB 

Clôture des journées scientifiques 
et pédagogiques 

Face à la menace 
croissante des crises 

sanitaires d’envergure 
mondiale, l’Agence 

nationale de sécurité 
sanitaire (ANSS) appelle 
à l’utilisation accrue des 
outils technologiques de 

pointe, tels que 
l’intelligence artificielle 

(IA) et les 
mathématiques pour 

anticiper ces fléaux et 
mieux se préparer à les 

combattre. C’est ce qu’a 
affirmé le Pr Kamel 

Sanhadji, président de 
l’ANSS. 

 

A  l’occasion de son inter-
vention jeudi dernier, au 
19e Congrès méditerra-

néen sur les maladies cardiaques 
et pulmonaires, le Pr Sanhadji a 
affirmé que «l’utilisation de l’in-
telligence artificielle et des 
mathématiques pour développer 
la santé est l’un des objectifs les 
plus importants de l’ANSS afin 
de mettre en place un système de 
santé avancé, garantissant un 

haut niveau de traitement spéci-
fique et une prévention élargie 
des maladies». 
Soulignant les failles des sys-
tèmes de santé traditionnels, mis 
à rude épreuve par la crise du 
Covid-19, le président de 
l’ANSS a souligné l’urgence de 
doter la santé publique d’outils 
prédictifs performants. L’ANSS, 
créée à l’initiative du président 
de la République, Abdelmadjid 
Tebboune, a précisément pour 
mission de mettre en place un 
système de santé plus résilient. 
Dans cette optique, l’agence 
s’appuie sur l’IA et le Big Data 
pour analyser les données de 
santé à grande échelle. Une 

approche qui permet d’identifier 
les tendances, les risques émer-
gents et de modéliser la propaga-
tion des maladies. 
Concrètement, il s’agit d’exploi-
ter les vastes réserves de données 
médicales pour détecter les 
signaux faibles annonciateurs de 
crises sanitaires. L’IA peut analy-
ser des indicateurs tels que les 
ventes de médicaments, les 
recherches sur internet liées aux 
symptômes, ou encore les don-
nées de surveillance des réseaux 
sociaux, afin de déceler des ano-
malies pouvant suggérer l’appa-
rition d’une nouvelle maladie ou 
l’augmentation soudaine de cas 
d’une maladie existante. Concer-

nant les prédictions de risques de 
propagation des pandémies, en 
analysant les données de mobili-
té de la population, les facteurs 
environnementaux et les caracté-
ristiques des agents pathogènes, 
l’IA peut estimer la vitesse et 
l’étendue potentielle de ce type 
de crise. En outre, l’IA peut aussi 
aider à identifier les besoins en 
lits d’hôpitaux, en équipements 
médicaux et en personnel soi-
gnant, permettant ainsi l’optimi-
sation de la gestion des res-
sources sanitaires en cas de crise. 
Toutefois, le Pr Sanhadji insiste 
sur le fait que l’IA ne se substitue 
pas à l’expertise humaine, mais 
constitue un outil complémentai-
re puissant pour éclairer la prise 
de décision. 
Il a également expliqué que l’an-
ticipation de ces crises permet de 
développer des vaccins et des 
traitements spécifiques plus rapi-
dement, en ciblant les agents 
pathogènes les plus menaçants. 
Cela contribuerait également à 
mettre en place rapidement des 
protocoles de santé adaptés pour 
limiter la propagation des mala-
dies et protéger les populations à 
risque. Il s’agit également de la 
mise en place, en un temps 

record, de campagnes publiques 
de sensibilisation et d’informa-
tion sur les mesures de préven-
tion et les comportements à 
adopter.  
Par ailleurs, au-delà de la prédic-
tion des crises sanitaires, l’IA et 
les mathématiques s’avèrent éga-
lement des outils précieux pour 
améliorer le diagnostic des mala-
dies à travers l’analyse des 
images médicales, telles que des 
radiographies ou des scanners, 
pour identifier des anomalies 
avec une plus grande précision 
que l’œil humain. Dans le domai-
ne de la médecine de précision et 
des thérapies personnalisées, l’IA 
peut analyser les données indivi-
duelles des patients pour propo-
ser des traitements plus ciblés et 
plus efficaces. 
Il convient de noter que le 
19e Congrès méditerranéen sur 
les maladies cardiaques et pul-
monaires, qui a réuni 250 partici-
pants venus d’Algérie, d’Europe, 
d’Afrique et du Canada, a été 
l’occasion de partager les der-
nières avancées scientifiques et 
de promouvoir les échanges entre 
spécialistes. 

Sihem Bounabi

SÉCURITÉ SANITAIRE 

L’intelligence artificielle pour anticiper 
les crises

Le professeur 
Kamel Sanhadji. 
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PLUS DE 4 000 CORPS DÉCOUVERTS PRÈS DE DEUX HÔPITAUX 

La tragédie des charniers à Gaza 
Les forces d’occupation terroriste ont laissé derrière elles un paysage de terreur et de mort à Gaza, où les corps de centaines de martyrs 

ont été découverts dans des fosses communes près des hôpitaux Nasser et Al-Shifa.  

La Défense civile de l’enclave pales-
tinienne a révélé lors d’une confé-
rence de presse à Rafah que sur les 

392 corps retrouvés, seuls 65 ont pu être 
identifiés en raison de leur état de décom-
position avancée ou de mutilations hor-
ribles infligées par la soldatesque sioniste. 
Les autorités palestiniennes ont signalé la 
découverte de plus de 400 corps dans ces 
charniers, témoignant de l’ampleur de la 
tragédie qui a frappé la région après les 
raids meurtriers de l’armée sioniste sur les 
hôpitaux de l’enclave palestinienne.  
Des témoignages glaçants évoquent la 
possibilité que certains des 20 corps 
retrouvés dans ces fosses aient été enter-
rés vivants, tandis que d’autres portaient 
encore des signes de leur traitement médi-
cal, comme des mains attachées ou des 
tubes médicaux. 
Les attaques délibérées contre les hôpi-
taux, des lieux protégés par le droit inter-
national en temps de conflit, ont suscité 
l’indignation et la colère à travers le 
monde. 
Ces actes barbares, perpétrés pendant plus 
de six mois de guerre impitoyable contre 
la population ghazaouie, soulèvent des 
questions sur la moralité et l’humanité des 
forces coloniales qui ont mené ces 
attaques. 
Face à l’horreur des charniers découverts 
dans les hôpitaux dévastés de Gaza, la 
communauté internationale se doit de 
demander justice et vérité pour les vic-
times innocentes de ces atrocités. Des 
appels urgents à une enquête impartiale et 
approfondie se multiplient. 
Les ghazaouis , qui vivent sous les 
bombes depuis plus de six mois, subissent 
notamment les conséquences ravageuses 
du blocus terrestre maritime que leur il 
imposent les autorités coloniales.  
La situation se complique davantage pour 
les Palestiniens à cause des agissements 
de l’entité sioniste, malgré l’adoption 
d’une résolution de cessez-le-feu immé-
diate par le Conseil de sécurité et en dépit 
de sa première comparution devant la 
Cour internationale de justice pour des 
crimes de génocide. 
Plusieurs pays et organisations internatio-
nales tentent de soulager les souffrances 
des civils palestiniens en apportant des 
aides humanitaires, mais leurs tentatives 
se heurtent à l’atrocité des sionistes qui 
bloquent pratiquement tous les aides 
humanitaires et s’opposent à toutes les 
solutions politiques. 
Pour détourner les contraintes imposées 
par l’entité sioniste et tenter d’améliorer 
la situation humanitaire critique dans la 
bande de Gaza, les États-Unis, qui four-

nissent armes et soutien politique aux sio-
nistes, ont commencé la construction d’un 
port temporaire et la jetée en mer », selon 
le Pentagone. La coordinatrice en chef de 
l’aide humanitaire et de la reconstruction 
à Gaza, Sigrid Kaag, a déclaré que le cou-
loir maritime ne pouvait pas remplacer la 
route terrestre pour acheminer l’aide à 
Gaza. 
Sigrid Kaag a indiqué avant-hier, lors de 
sa rencontre avec les journalistes au siège 
des Nations Unies à New York que l’ONU 
a souligné dès le début l’importance de la 
voie terrestre pour acheminer l’aide 
humanitaire vers Gaza. 
Elle a ajouté: «Toute la question concerne 
l’aide par voie terrestre. La voie terrestre 
est plus rapide, plus facile et moins coû-
teuse». 
La responsable onusienne a expliqué que 
l’aide qui arrivera de l’administration 
chypriote grecque via le couloir maritime 
sera contrôlée et arrivera ensuite au port 
construit par les Etats-Unis. 
Elle a indiqué que les Nations Unies ont 
posé certaines conditions pour participer à 
ce projet, notamment la présence d’un 
système d’alerte efficace, la distribution 
de l’aide dans toutes les zones de Gaza, la 
liberté de choix des opérations et la garan-
tie d’une distance de sécurité avec l’ar-
mée d’occupation sioniste. 
Sigrid Kaag a souligné que l’objectif ulti-
me est de garantir que l’aide parvienne de 
manière continue à la population de Gaza. 

En violation des lois internationales, l’en-
tité sioniste restreint l’accès humanitaire à 
Gaza, notamment par voie terrestre, ce 
qui a provoqué une pénurie de nourriture, 
de médicaments et de carburant, ainsi que 
des accusations de commettre un crime de 
guerre en utilisant la «famine comme 
arme». 
De son côté, le Secrétaire général de la 
Ligue arabe, Ahmed Aboul-Gheit, a indi-
qué que les allégations sionistes contre 
l’Office de secours et de travaux des 
Nations Unies pour les réfugiés de Pales-
tine dans le Proche-Orient (UNRWA) sont 
«infondées». Il a également affirmé 
qu’elles s’inscrivaient dans une «cam-
pagne systématique» visant à nuire à 
l’Agence onusienne, selon des médias. 
Il a tenu ces propos après qu’un rapport 
extérieur sur la neutralité de l’Agence a 
conclu que l’UNRWA disposait d’un cer-
tain nombre de procédures et de méca-
nismes en place pour assurer sa neutralité. 
A la suite des allégations sionistes contre 
l’UNRWA, fin janvier dernier, le Secrétai-
re général des Nations Unies, Antonio 
Guterres, a demandé à une équipe indé-
pendante d’examen dirigée par Catherine 
Colonna, ancienne ministre française des 
Affaires étrangères, d’enquêter sur les 
processus de l’agence pour garantir la 
neutralité de son travail. 
Dans un communiqué de la Ligue arabe, 
M. Aboul-Gheit a salué le rapport final du 
panel indépendant sur l’UNRWA, consi-

dérant les allégations sionistes comme 
faisant partie d’une «campagne systéma-
tique» visant à nuire à l’agence et à son 
rôle crucial dans l’aide accordée à près de 
6 millions de Palestiniens. 
L’organisation panarabe a appelé les pays 
qui ont suspendu leurs financements à 
l’UNRWA, à revenir sur leur décision. 
 
BILAN MACABRE SANS PRÉCÉDENT 
Le bilan de l’agression génocidaire sio-
niste contre la bande de Gaza s’est alour-
di à 34.305 martyrs et 77.293 blessés 
depuis le 7 octobre dernier, ont indiqué 
jeudi les autorités palestiniennes de la 
Santé. Selon la même source, l’armée 
d’occupation sioniste a commis cinq mas-
sacres au cours des dernières 24 heures 
dans la bande de Gaza, faisant 43 martyrs 
et 64 blessés. 
Les autorités palestiniennes de la Santé 
ont également indiqué qu’un certain 
nombre de victimes palestiniennes se 
trouvent encore sous les décombres et sur 
les routes, et que les forces de l’occupa-
tion empêchent les ambulances et les 
équipes de la Protection civile de leur por-
ter secours. 
Depuis le 7 octobre 2023, l’armée sionis-
te mène une agression sauvage contre 
l’enclave palestinienne qui a entraîné des 
destructions massives d’infrastructures en 
plus d’une catastrophe humanitaire sans 
précédent.  

Mohamed M.

TCHAD 

Les États-Unis vont retirer une partie de leurs forces
LES ETATS-UNIS vont retirer temporaire-
ment une partie de leurs forces basées au 
Tchad, ont déclaré avant-hier, des respon-
sables du Pentagone, une décision qui 
intervient quelques jours après l’annonce 
du départ des militaires américains 
déployés au Niger voisin. 
Le secrétaire de presse du Pentagone, 
Patrick Ryder, a déclaré que les pourpar-
lers se poursuivent avec les responsables 
tchadiens. L’US AFRICOM envisage 
actuellement de repositionner certaines 
forces militaires américaines du Tchad, 
dont une partie devait déjà partir. Il s’agit 

d’une étape temporaire dans le cadre d’un 
examen en cours de notre coopération dans 
le domaine de la sécurité».La coopération 
devrait reprendre après les élections tcha-
diennes prévues le 6 mai prochain, a ajou-
té Ryder. La semaine dernière, le gouver-
nement tchadien a envoyé une lettre à l’at-
taché américain à la défense, menaçant 
d’annuler un accord concernant la présen-
ce militaire américaine au Tchad, selon les 
médias américains. 
La lettre ordonnait aux États-Unis de reti-
rer le personnel de la base militaire fran-
çaise de Ndjamena, même si elle n’exi-

geait pas explicitement que l’armée améri-
caine quitte le pays. Il convient de noter 
que la présence militaire américaine 
demeure de plus en plus menacée en 
Afrique. La semaine dernière, le Niger 
avait exigé le départ des 1100 soldats amé-
ricains de la bases aérienne 201.  
Une délégation américaine, composée de 
responsables du Pentagone et du comman-
dement militaire américain pour l’Afrique 
(Africom), est en discussion avec les res-
ponsables nigériens des modalités du 
retrait des soldats américains de ce pays. « 
Nous pouvons confirmer le début des dis-

cussions entre les Etats-Unis et le Niger 
sur le retrait ordonné des forces améri-
caines du pays », avait indiqué le porte-
parole du Pentagone. La décision du retrait 
des troupes américaines du Niger a été 
annoncée par le numéro deux de la diplo-
matie américaine, Kurt Campbell, lors 
d’une rencontre à Washington avec le Pre-
mier ministre nigérien, Ali Lamine Zeine. 
Cette décision, à laquelle les États-Unis 
s’opposent depuis longtemps, va modifier 
la préparation des forces américaines à 
mener des opérations militaires en Afrique 
de l’Ouest. R. I. 
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UKRAINE 

Athènes et Madrid sous pression  
pour céder des systèmes antiaériens  

La Grèce et l’Espagne sont sous pression de leurs alliés occidentaux afin de fournir à Kiev des systèmes antiaériens. Si Athènes et 
Madrid ont jusqu’à présent écarté de céder à cette demande, la presse espagnole a révélé hier que les autorités espagnoles vont livrer 

«en compensation» des missiles pour les batteries Patriot déjà présentes en Ukraine.

Hier le quotidien espagnol, El Pais, 
qui a fait état de la «pression» 
exercée sur les pays possédant ce 

système antiaérien américain, a révélé que 
Madrid ne céderait pas l’une de ses trois 
batteries. Batterie basée en Turquie, et sur 
laquelle Volodymyr Zelensky aurait «jeté 
son dévolu».  
«En guise de compensation, le gouverne-
ment a accepté la livraison d’un lot de mis-
siles Patriot», a ajouté le média, citant des 
sources. «Il s’agira, en tout cas, d’un 
nombre très limité», a précisé El Pais, qui 
précise que la réserve espagnole n’est que 
«d’une cinquantaine d’unités et que les 
intercepteurs sont très chers», à savoir un 
million d’euros pièce. 
Jusqu’à présent, l’Espagne a livré à 
l’Ukraine une douzaine de lanceurs de 
missiles antiaériens MIM-23 Hawk. Dans 
son article, El Pais souligne que Madrid 
peut difficilement faire davantage sur ce 
volet au regard de ses moyens «actuelle-
ment limités» pour assurer sa propre 
défense antiaérienne. 
 
 «LA GRÈCE N’ENVERRA PAS À 
L’UKRAINE DE S-300 NI DE PATRIOT» 
Même son de cloche du côté d’Athènes. 
«La Grèce n’enverra pas à l’Ukraine de S-
300 ni de Patriot», a déclaré le 25 avril le 
Premier ministre grec Kyriakos Mitsota-

kis, lors d’une interview.  «La Grèce a sou-
tenu l’Ukraine de diverses manières, en lui 
fournissant du matériel militaire. Mais 
nous avons fait savoir dès le début que 
nous ne pouvions pas disposer de systèmes 
d’armes essentiels à notre capacité de dis-
suasion», a-t-il notamment ajouté, assurant 
qu’Athènes continuerait à soutenir militai-
rement Kiev dans la mesure du possible.  
Un refus grec qu’avait déjà signifié, le 23 
avril courant,  le porte-parole du gouver-
nement. «Il n’y aura aucune mesure met-
tant en danger, même de manière minime, 
la capacité de dissuasion ou la défense 
aérienne du pays», avait ainsi assuré Pav-

los Marinakis.  
Le Premier ministre grec et son homo-
logue espagnol sont sous le coup de «pres-
sions intenses» de la part de leurs alliés de 
l’UE et de l’OTAN, avait révélé le Finan-
cial Times (FT) le 22 avril.  
«Des dirigeants de l’UE ont profité d’un 
sommet à Bruxelles la semaine dernière 
pour exhorter personnellement les Pre-
miers ministres espagnol et grec Pedro 
Sánchez et Kyriakos Mitsotakis à faire don 
de certains de leurs systèmes à l’Ukraine», 
avait relaté le quotidien britannique.  
Des pressions qui seraient bien plus 
importantes que celles exercées sur la 

Pologne ou encore la Roumanie, qui pos-
sèdent des Patriot, «compte tenu de leur 
emplacement plus vulnérable» à la frontiè-
re de l’Ukraine, a précisé le FT. 
 
ZELENSKY RÉCLAME DAVANTAGE  
DE BATTERIES PATRIOT  
Le 19 avril, devant le Conseil OTAN-
Ukraine, Volodymyr Zelensky avait récla-
mé sept nouveaux systèmes Patriot ou leur 
équivalent, exhortant à nouveau ses spon-
sors occidentaux d’accroître leur aide mili-
taire. Selon lui, il faudrait 25 de ces batte-
ries pour couvrir l’ensemble du pays. 
Quelques jours plus tôt, le 13 avril cou-
rant, le chancelier allemand Olaf Scholz 
avait annoncé que Berlin fournirait un 
nouveau système Patriot à Kiev. «Malheu-
reusement, les réserves de nos propres sys-
tèmes Patriot sont désormais pratiquement 
épuisées», avait déclaré le 9 avril la cheffe 
de la diplomatie allemande, Annalena 
Baerbock.  
«Un aperçu de tous les systèmes Patriot en 
Europe et dans le monde est nécessaire 
pour voir d’où quelque chose peut être 
livré rapidement en Ukraine», avait-elle 
estimé. Une pénurie de missiles à laquelle 
s’ajoutent les frappes russes : au mois de 
mars, l’armée russe revendiquait la des-
truction de trois systèmes Patriot. 

R. I.

CONSEIL DE SÉCURITÉ 

Situation préoccupante en Syrie
LE CONSEIL de sécurité de l’ONU a tenu 
hier une séance d’information publique, 
suivie de consultations à huis clos, sur la 
situation humanitaire en Syrie. 
Le groupe des A3+ (Algérie, Guyana, 
Mozambique, Sierra Leone) au Conseil 
de sécurité a exprimé hier ses inquiétudes 
quant à la situation qui prévaut en Syrie. 
Représenté par la Mission permanente de 
l’Algérie auprès de l’ONU, les A3+ ont 
indiqué que la situation en Syrie demeure 
une préoccupation majeure pour les A3+. 
Dans la déclaration lue par le représentant 
permanent de l’Algérie à l’ONU, l’am-
bassadeur Amar Bendjama, le groupe a 
fait part de son «profond regret» quant à 
l’escalade de violence qu’a connue 
récemment la Syrie, évoquant notamment 
de «nombreux incidents rapportés durant 
les dernières semaines, particulièrement 
dans le Nord» de ce pays. 
«Nous pensons que la situation pourrait 
se détériorer davantage sans un effort 
concerté des parties concernées et de la 
communauté internationale», soutient le 
groupe des A3+. 
Il s’est dit également «préoccupé par les 
violations commises contre la souveraine-
té de la Syrie», condamnant ces agres-
sions qui «sapent la paix et la sécurité 
régionales» et appelant au «respect total 
de la souveraineté de la Syrie et de son 
l’intégrité territoriale». 
Les A3+ appellent, en outre, «toutes les 
parties» à faire preuve de retenue «afin 
d’éviter un embrasement régional», affir-
mant leur conviction que la solution à la 
crise syrienne «ne peut être que poli-

tique». Cette solution, ajoutent-ils, devrait 
nécessairement «garantir la souveraineté, 
l’unité, l’indépendance et l’intégrité terri-
toriale de la Syrie en accord avec la réso-
lution 2254 (2015) du Conseil de sécurité 
et devrait être basée sur un processus poli-
tique inclusif sous direction syrienne». 
L’ambassadeur Bendjama a, dans ce 
contexte, appelé à la reprise des travaux 
du Comité constitutionnel syrien, invitant 
les différentes parties à soutenir les efforts 
de l’Envoyé spécial de l’ONU en Syrie 
afin de pouvoir entreprendre les actions 
susceptibles d’instaurer un climat de 
confiance. Par ailleurs, le groupe des A3+ 
a exhorté la communauté internationale et 
les «acteurs clés» à jouer un rôle 
constructif en Syrie et à aider son peuple 
à renouer avec la paix et stabilité. 
Le diplomate algérien a donné, en outre, 
un aperçu chiffré sur la situation drama-
tique que vit le peuple syrien. 
«Au moment où nous engageons des 
négociations (à l’ONU) au sujet de la 
Déclaration sur les générations futures, il 
est important de garder à l’esprit que les 
décisions que nous prenons aujourd’hui 
auront un impact sur les futures généra-
tions en Syrie», a-t-il noté. 
Selon M. Bendjama qui cite le Bureau de 
la coordination des affaires humanitaires 
de l’ONU (OCHA), «6,3 millions d’en-
fants syriens ont besoin aujourd’hui de 
protection, un million d’enfants supplé-
mentaires risquent d’abandonner l’école, 
plus d’un demi-million risquent de ne pas 
être vaccinés et un autre demi-million 
d’enfants ont besoin de soins vitaux en 

raison de la malnutrition aiguë». Il a éga-
lement estimé que la situation en Syrie 
risque d’empirer avec des centaines d’in-
frastructures sanitaires et des équipes 
médicales menacées d’être mises hors 
service en raison du manque de finance-
ment, «ce qui priverait 14,9 millions de 
personnes de soins médicaux et d’aides 
alimentaires». «Une telle situation aura 
des répercussions sur plusieurs généra-
tions et mérite une profonde réflexion de 
la part de la communauté internationale», 
avertit le groupe, appelant à une action 
rapide afin d’éviter une catastrophe 
humanitaire. 
«Avec 16,7 millions de personnes dans le 
besoin, dont la moitié sont des femmes, la 
Syrie ne pourra pas compter uniquement 
sur l’aide humanitaire, mais doit aussi 
bénéficier d’appui de nature à promou-
voir son économie», a proposé, sur un 
autre plan, le groupe des A3+. 
Il affirme que la Syrie ne pourra pas 
compter indéfiniment sur l’aide humani-
taire, mais a besoin d’un appui pour relan-
cer son économie, invitant la communau-
té internationale à engager, en partenariat 
avec l’ONU et les Syriens, des actions 
visant à assurer la reprise rapide de l’éco-
nomie du pays. 
«Il n’y a pas de paix solide sans dévelop-
pement et il n’y a pas de perspective pour 
le développement sans la paix», a fait 
valoir M. Bendjama. 
Il a, enfin, appelé au nom du groupe des 
A3+, les Syriens à dépasser leurs diffé-
rences et à s’engager dans un processus 
politique constructif mené par la Syrie, 

avec l’appui de la communauté internatio-
nale. Un processus qui aura pour objectif 
de «garantir l’unité de la Syrie, sa souve-
raineté, son indépendance et son intégrité 
territoriale», a-t-il soutenu. 
L’envoyé spécial des Nations unies pour 
la Syrie, Geir O. Pedersen, et le chef du 
Bureau de la coordination des affaires 
humanitaires (OCHA) à Genève et direc-
teur de la division de la coordination, 
Ramesh Rajasingham, ont informé le 
Conseil de la situation politique et huma-
nitaire en Syrie, respectivement. M. Raja-
singham a mis l’accent sur la situation 
humanitaire dans le pays. 
Alors que la Syrie est entrée dans sa 14e 
année de conflit, environ 16,7 millions de 
personnes, soit près de 70 % de la popu-
lation syrienne, ont toujours un besoin 
urgent d’aide humanitaire. Il s’agit du 
nombre le plus élevé de personnes ayant 
besoin d’une aide humanitaire jamais 
enregistré au cours du conflit en Syrie. 
Depuis 2011, plus de 14 millions de 
Syriens ont été déplacés, dont 7,2 mil-
lions de personnes déplacées à l’intérieur 
du pays, selon le Haut-Commissariat des 
Nations unies pour les réfugiés (HCR). 
Les briefers ont attiré l’attention du 
Conseil sur les difficultés de financement 
auxquelles sont confrontées les agences 
humanitaires en Syrie, en soulignant les 
besoins croissants dans tout le pays. 
Le plan de réponse humanitaire (PRH) de 
la Syrie pour 2023, qui prévoyait 5,41 
milliards de dollars, n’a été financé qu’à 
hauteur de 38,5 % (2,04 milliards de dol-
lars). R. I. 
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RECENSEMENT GÉNÉRAL DE L’AGRICULTURE À GUELMA 

115 agents désignés  

A ce propos, Mme Soumeya Saïdia, 
a précisé, en marge d’une session 
régionale de formation réunissant 

16 superviseurs de l’opération issus de 8 
wilayas de l’est du pays, organisée à l’Ins-
titut de technologique spécialisé de forma-
tion en production animale de Guelma, 
que le nombre d’enquêteurs recenseurs est 
constitué, dans la wilaya de Guelma, de 94 
agents recenseurs, de 19 observateurs et de 
2 superviseurs. 
Elle a également précisé que la plupart des 
agents désignés relèvent de l’administra-
tion du secteur agricole, dont des délégués 
de l’agriculture dans les communes, 
appuyés par des fonctionnaires des admi-
nistrations de la wilaya et des communes. 

Le RGA 2024 inclura, dans la wilaya de 
Guelma, plus de 20.000 exploitations agri-
coles activant dans les 34 communes de 
cette collectivité locale, a également fait 
savoir Mme Saïdia, précisa nt qu’il s’agit 
là d’une première estimation, fondée sur la 
base de données dont dispose la direction 
des services agricoles (DSA). 
Elle a ajouté, dans ce contexte, que tous les 
professionnels activant dans les domaines 
de la production végétale et animale sont 
concernés par l’opération de recensement 
qui devra, entre autres, identifier et délimi-
ter les terres exploitées et celles inexploi-
tées, ainsi que les sources d’eau, les 
locaux, les infrastructures et les moyens 
dont disposent lesagriculteurs. 

Selon la même source, la commission de 
wilaya chargée de préparer et de supervi-
ser l’opération de recensement général, 
présidée par le wali, Mme Houria Aggoun, 
a pris toutes les mesures organisationnelles 
pour assurer le succès du RGA. 
Mme Saïdia a évoqué, à ce propos, la mise 
en place de 39 moyens de transport et le 
découpage des communes en zones d’in-
tervention, chacune de ces dernières com-
prenant entre 200 et 250 exploitations agri-
coles. 
S’agissant de la session régionale de for-
mation, prévue sur une journée, la respon-
sable du dossier recensement à la wilaya a 
indiqué qu’elle s’adresse spécifiquement 
aux superviseurs des wilayas, et que ses 

axes les plus importants sont centrés sur  
« l’unification du concept et la compré-
hension de la manière de traiter le ques-
tionnaire devant être renseigné au cours de 
l’opération de recensement ». 
Un questionnaire, a-t-elle précisé, compre-
nant 140 questions liées à l’ensemble des 
détails portant sur l’identité de l’exploitant 
agricole et à son domaine d’activité. 
La session de formation a réuni des super-
viseurs venus des wilayas d’El Tarf, de 
Skikda, de Souk Ahras, d’Annaba, de 
Tébessa, de Constantine, d’Oum El Boua-
ghi et de Guelma qui, à leur tour, forme-
ront, les agents recenseurs et les observa-
teurs de chacune de ces wilayas.  

R.R

PRODUCTION DE LA PÊCHE FAVORABLE À BOUMERDES 

Près de 650 tonnes en 2024 
LA FILIALE halieutique (pêche et aquacul-
ture) de la wilaya de Boumerdes a produit 
près de 650 tonnes de poisson durant les 
trois premiers mois de l'année 2024, a indi-
qué, avant-hier, la direction locale de la 
pêche et des ressources halieutiques. 
A ce titre, Cherif Kadri, directeur du sec-
teur, a fait savoir que la quantité de poisson 
produite durant le premier trimestre de 
l'année en cours, a connu « une augmenta-
tion de 8%, soit l'équivalent de 46 tonnes » 
par rapport à la même période de l'année 
dernière qui a enregistré une production de 

près de 600 tonnes de poisson. 
Le plus gros de la quantité de poisson pro-
duite émane de la pêche, avec environ 500 
tonnes, et le reste, soit plus de 100 tonnes, 
sont le produit de l'aquaculture des cages 
flottantes en mer et des barrages et bassins 
d'eau destinés à l'irrigation agricole, a-t-il 
précisé. 
L'amélioration de la production du poisson 
à Boumerdes est expliquée par les condi-
tions climatiques favorables qui ont encou-
ragé les pêcheurs à augmenter leurs sorties 
en mer, mais aussi par l'amélioration des 

conditions de travail des pêcheurs, le 
démarrage de l'exploitation de nouveaux 
projets aquacoles et le développement de 
la flotte de bateaux de pêche qui a atteint 
environ 700 bateaux, selon la même sour-
ce. 
Afin d'aider les pêcheurs à promouvoir et à 
commercialiser leur production, les ser-
vices de la direction locale de la pêche et 
des ressources halieutiques, ont ouvert, en 
coordination avec les services du commer-
ce, depuis décembre dernier, une trentaine 
de points de vente fixes et mobiles, cou-

vrant tout le territoire de la wilaya, y com-
pris les zones éloignées, a relevé M. Kadri. 
Il a par ailleurs, fait savoir que durant la 
même période, le secteur a octroyé des 
licences pour l'exportation de 2.650 kg de 
poisson à des producteurs. 
Le nombre total des professionnels de la 
pêche à Boumerdes est estimé à 6.015 per-
sonnes activant dans les différents métiers 
de la pêche, sur 7.431 emplois fournis par 
le secteur dans les métiers directs et indi-
rects, selon les chiffres avancés par la 
direction du secteur. R.R 

CULTURE DE TOURNESOL À TISSEMSILT 

Une ferme pilote implantée  
LA FERME-PILOTE « Chawki-Rabah », 
implantée dans la commune de Ammari, 
dans la wilaya de Tissemsilt, a été retenue 
pour le lancement prochain de la culture de 
tournesol dans cette collectivité des Hauts-
plateaux de l'Ouest, a annoncé, la direction 
locale des Services agricoles (DSA). 
Selon le chef du service Organisation de la 
production et appui technique, relevant de 
la DSA, Mouhad Mâammar, l'opération 
ciblera, dans sa première phase, une super-
ficie de près de 20 hectares pour un rende-
ment prévisionnel de 5 kg à l'hectare, en 
utilisant une qualité de semence hybride. 
La même source, qui a précisé que la cul-

ture de cette plante oléagineuse bénéficie-
ra de l'appui technique devant être assuré 
par les techniciens de la DSA, a annoncé 
qu'elle sera pratiquée, à l'avenir, sur une 
superficie de plus de 100 hectares, dans le 
cadre du programme de développement 
des plantes oléagineuses pour la saison 
agricole 2023-2024 dans la wilaya de Tis-
semsilt, en application des recommanda-
tions de la réunion du ministère de l'Agri-
culture et du Développement rural, en 
mars dernier. M. Mâammar a, d'autre part, 
fait savoir qu'une journée de sensibilisa-
tion a été organisée à l'initiative de l'Insti-
tut technique des grandes cultures, sis dans 

la commune de Sebaïne (wilaya de Tiaret), 
en présence des représentants de la DSA, 
de la Chambre de l'agriculture de Tissem-
silt et de la Coopérative de céréales et des 
légumes secs ( CCLS), pour vulgariser ce 
type de culture auprès des agriculteurs 
désireux d'adhérer à ce programme, ainsi 
que les mesures incitatives qu'il contient, 
notamment celle relative à la garantie de 
commercialisation du produit. 
La même source a précisé que ces mesures 
sont accordées aux agriculteurs ayant 
signé des conventions de partenariat avec 
une entreprise privée couvrant l'ensemble 
de l'itinéraire technique (labours, ense-

mence, épandage d'engrais, récolte ), ainsi 
que les modalités d'appui technique et la 
mise à leur disponibilité, à titre gracieux, 
des semences, et ce avant la livraison de la 
production à l‘entreprise partenaire, le tout 
assorti de la possibilité de bénéficier de 
crédits « R'fig » et d'autres mesures incita-
tives. Il convient de signaler que la mois-
son du tournesol est effectuée, durant la 
période juin-juillet, sachant que la teneur 
en huile de chaque plante est estimée entre 
25 et 50%. Le tournesol est connu pour 
être une plante résistante à la sécheresse et 
pour sa consommation « modérée » de 
l'eau. R.R

 

 

 Dans le cadre de 
l’opération de 
recensement 

général de 
l’agriculture (RGA), 
pas moins de 115 
agents, dotés des 

moyens 
nécessaires, ont 

été mobilisées 
dans la wilaya de 

Guelma. Cette 
opération est 

prévue du 19 mai 
au 17 juillet 2024, 

a indiqué, avant-
hier, la 

responsable de ce 
dossier à la wilaya. 
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ITZIAR ITUÑO AU FESTIVAL DU FILM MÉDITERRANÉEN D'ANNABA 

«Arrêtez de tuer les enfants à Gaza» 
Connue pour son rôle de l'inspectrice en chef Raquel Murillo alias Lisbonne dans la série à succès « La Casa de Papel », l'actrice Basque-

espagnole Itziar Ituño a exprimé, lors de la cérémonie d’ouverture du 4e Festival du film méditerranéen d'Annaba, son soutien à la 
Palestine.

 
DE NOTRE ENVOYÉE SPÉCIALE:  
Meriem Djouder 
 

Lors de son hommage sur la scène du 
théâtre régional Azzedine Medjou-
bi, elle est apparue vêtue d'un 

badroune, une tenue traditionnelle algé-
rienne, et d'un keffieh palestinien, un sym-
bole de la lutte palestinienne. Fidèle à ses 
engagements, Ituño a ensuite lancé un 
vibrant plaidoyer pour la liberté de la 
Palestine, scandant « Liberté pour la 
Palestine », puis « arrêtez de tuer les 
enfants à Gaza! », sous les acclamations 
nourries du public. Ce geste courageux a 
été salué par de nombreux festivaliers qui 
l'ont longuement applaudi. 
L’actrice a, également, animé une confé-
rence de presse, avant-hier, en marge du 
festival. Elle a profité de l’occasion pour 
rappeler aux présents ses origines basque 
et a réaffirmé son engagement en faveur 
de la justice et des causes justes et huma-
nitaires. Elle a déclaré que « les artistes et 
les acteurs ont le devoir de faire entendre 
leur voix et de ne pas rester silencieux face 
aux injustices ». Et d’ajouter : « ces der-
niers qui jouissent d'une grande popularité 
doivent défendre les questions humani-
taires dans les médias, la télévision et les 
réseaux sociaux ». 
Lors de la même conférence, Ituño a, éga-
lement, souligné l'importance du cinéma 
et de la culture comme outils de sensibili-
sation et de mobilisation pour les causes 
justes. « Les festivals de cinéma sont des 
plateformes puissantes pour défendre les 
causes justes », a-t-elle affirmé. Et d’ajou-
ter : « Le cinéma et la culture en général 
ont un rôle important à jouer pour faire 
face aux problèmes de société et promou-
voir le changement ». 
L'actrice espagnole a également évoqué 
l'absence de collaborations cinématogra-
phiques entre l'Algérie et l'Espagne, expri-
mant son regret quant au manque de com-
munication entre les deux pays dans ce 
domaine. « J'aimerais beaucoup voir plus 
d'échanges et de collaborations entre les 
cinémas algérien et espagnol », a-t-elle 
déclaré. Et de poursuivre : « Je pense qu'il 
y a un grand potentiel pour des projets 
riches et fructueux entre nos deux pays ». 
Avant la cérémonie d'ouverture, Ituño a eu 
l'occasion de visiter le site archéologique 
d'Hippone et le musée de la ville. Elle a 
également déambulé dans les ruelles de la 
vieille ville et s'est imprégnée de l'histoire 
et de l'héritage de Bône. Ituño a exprimé 
son admiration pour la ville d'Annaba et sa 

riche histoire. « Annaba est une ville 
magnifique avec un passé fascinant, elle 
mérite d'être davantage connue et appré-
ciée, et je suis fière d'avoir pu participer à 
ce festival ». 
En plus de son soutien à la Palestine, l’ac-
trice a déjà pris position en faveur de l'in-
dépendance du Sahara occidental. En 
octobre 2022, Ituño a choisi de participer à 
la 17e édition du Festival du film Fi-Saha-
ra, qui s'est déroulé dans les camps de 
réfugiés de Tindouf sous le slogan « Met-
tons fin au colonialisme au Sahara occi-
dental ». Cette prise de position lui a valu 
les éloges des militants sahraouis et a 
contribué à sensibiliser à la question du 
conflit au Sahara occidental. 
 
«L’ART EST UN ENGAGEMENT 
ENVERS LES QUESTIONS 
HUMAINES» 
La quatrième édition du Festival du film 
méditerranéen d'Annaba s'est ouverte dans 
une ambiance festive au Théâtre régional 
Azzedine-Medjoubi. La ministre de la 
Culture et des Arts, Soraya Mouloudji, a 
présidé la cérémonie d'ouverture en com-
pagnie du Wali de Annaba Abdelkader 
Djellaoui, des autorités locales et de nom-
breuses personnalités du monde du ciné-
ma. 
Dans son allocution, elle a exprimé sa pro-
fonde gratitude à « tous ceux qui ont 
contribué à la réussite de cette édition. Je 
salue également la présence distinguée de 
nos invités d'honneur, les représentants 
des pays méditerranéens et amis, dont 
l'Italie, pays hôte de cette édition ». 
Elle dira que « la présence d'expériences 
cinématographiques au Festival d'Annaba, 
de divers pays participants, aux côtés de 
grands noms du 7e art et d'experts che-
vronnés, contribuera à approfondir le dia-
logue interculturel, à tisser des liens et à 
favoriser les échanges culturels et artis-
tiques entre les acteurs et les créateurs de 
l'industrie cinématographique ». 
Selon Mouloudji « l'art est un engagement 

envers les questions humaines et une lutte 
pour la liberté, la dignité et la paix. C'est 
dans cet esprit qu'un programme spécial 
dédié à la Palestine a été organisé pour 
cette édition, en signe de victoire pour ce 
peuple résistant face à l'agression crimi-
nelle », a-t-elle souligné. 
Le wali d'Annaba, Abdelkader Djellaoui, 
a, quant à lui, retracé l'histoire riche du 
cinéma algérien depuis ses débuts, souli-
gnant la contribution importante du ciné-
ma italien à l'industrie cinématographique 
mondiale, en raison de son histoire, de sa 
qualité, de son expérience et de sa recon-
naissance internationale. 
De son côté, le commissaire du Festival, 
Mohamed Allal, a précisé que « la ville 
d'Annaba mérite ce festival, créé dans les 
années 1980 ». « Je souhaite lui donner 
une nouvelle vision qui reflète l'évolution 
que connaît le monde cinématographique 
aujourd'hui. Si les compétitions sont 
importantes, le pari de l'Algérie aujour-
d'hui réside dans le développement de l'in-
dustrie cinématographique. C'est pourquoi 
nous avons accordé une large place aux 

jeunes cinéastes pour qu'ils puissent s’ex-
primer ». 
La cérémonie a débuté par une vidéo retra-
çant l'histoire de la ville de Bône. Le 
public a ensuite eu l'opportunité de décou-
vrir, via une vidéo, les nombreux films en 
compétition. Le jury des trois catégories, à 
savoir long métrage, court métrage et 
documentaire, a ensuite été présenté au 
public. La soirée s'est achevée sur une note 
musicale festive avec la prestation de 
Djam, qui a interprété « Nti m'heniya » et 
« Djôn maya» sous les acclamations du 
public. 
 
 
LE JUJUBIER D'OR DÉCERNÉ  

AUX GRANDES ICÔNES DU 7E ART 
Le grand réalisateur Rachid Benallal a 
reçu le « Annab eldhab » (le Jujubier d'or) 
lors de la nouvelle édition du Festival. Cet 
hommage lui a été décerné en reconnais-
sance de son riche parcours dans le cinéma 
et la télévision algériens. 
Visiblement ému, Benallal a exprimé sa 
surprise et sa gratitude pour cet honneur 
inestimable, qui lui a été remis par la 
ministre de la Culture et des Arts, Soraya 
Mouloudji. Le réalisateur a consacré sa vie 
à l'écriture de scénarios, au montage, à la 
formation et à la réalisation, contribuant 
de manière significative à l'enrichissement 
de la scène cinématographique algérienne. 
Le scénariste, producteur et réalisateur 
Tewfik Farès, quant à lui, n'a pas pu assis-
ter à la cérémonie en raison de son âge et 
de son état de santé. Le trophée lui a été 
remis au réalisateur Bachir Derrais.   
La directrice de l'Institut culturel italien à 
Alger a reçu le trophée décerné au produc-
teur italien Domenico Procacci, qui n'a pas 
pu faire le déplacement à Annaba. Ce prix 
souligne la collaboration fructueuse entre 
l'Algérie et l'Italie dans le domaine du 
cinéma et de la culture. La cérémonie 
d’ouverture s’est terminée par la projec-
tion du film italien « Il Sol Dell’avvenire » 
(Vers un avenir radieux) réalisé et joué par 
Nanni Moretti. Cette comédie dramatique 
raconte l'histoire de Giovanni, un cinéaste 
italien reconnu qui peine à réaliser son 
nouveau film sur le Parti communiste ita-
lien et le soulèvement hongrois de 1956. 
Face à des défis personnels et profession-
nels, Giovanni doit trouver un moyen d'al-
ler de l'avant et de bâtir un avenir meilleur 
pour lui-même et ceux qui l'entourent. 

Meriem Djouder
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COUPE DU MONDE DE GYMNASTIQUE : 

Kaylia Nemour sacrée aux 
barres asymétriques 

La gymnaste algérienne, Kaylia Nemour, a été couronnée championne des barres asymétriques de la 
Coupe du monde 2024, à l’issue de la dernière étape qui s’est déroulée le week-end dernier à Doha, a 

indiqué la Fédération internationale de gymnastique (FIG).  Nemour, médaillé d’argent aux Championnats 
du monde 2023, a survolé la compétition aux barres asymétriques, avec un score parfait de 90 après avoir 

réussi des routines à Cottbus (Allemagne), Bakou (Azerbaïdjan) et Doha (Qatar). 

A
vec des marges de victoire 
de plus d’un point dans plu-
sieurs épreuves, la supré-

matie de Nemour aux barres 
asymétriques n’a jamais été 
remise en question, mais de 
solides performances à Bakou et 
à Doha ont également permis à 
l’Algérienne de 17 ans de termi-
ner deuxième au classement à la 
poutre et aux exercices au sol. 
Les titres des séries de Coupe du 
monde sont réservés aux 
meilleurs gymnastes au cours de 
la série, qui comprenait des 
épreuves au Caire (Egypte), 
Cottbus (Allemagne), Bakou 
(Azerbaïdjan) et Doha (Qatar) 
cette année. Un titre par agrès à 
n’importe quelle Coupe du 
monde rapportait à un gymnaste 
30 points, la deuxième place 25, 
et la troisième 20 points, et ainsi 
de suite jusqu’à la 16e place. Au 
cours de la série récemment 
conclue, les gymnastes éligibles 
ont également obtenu des points 
de qualification olympique lors 
d’un concours distinct pour la 
qualification à Paris 2024, mais 
chaque gymnaste a été pris en 
compte pour les points de clas-
sement pour la Coupe du 
monde. Les trois meilleures per-
formances comptent pour le 
total final, ce qui fait de 90, le 
score ultime de la série de 
Coupe du Monde.  
Dans les autres agrès, la poutre 
d’équilibre est devenue le 
domaine de la médaillée d’or 
olympique de Tokyo, la Belge 
Nina Derwael, grâce à de solides 
performances au Caire, à Cott-
bus et à Bakou. L’Autrichienne 
Charlize Moerz, qualifiée pour 
Paris 2024, qui a atteint la finale 
des exercices au sol lors des 

quatre Coupes du monde, a rem-
porté le titre de la série à cet 
agrès. La championne des Jeux 
asiatiques, la nord-coréenne An 
Chang Ok a battu la Bulgare 
Valentina Georgieva pour le titre 
du saut de cheval féminin. Leurs 
performances en Coupe du 
monde ont également assuré aux 
deux gymnastes leurs billets 
pour Paris. Le champion du 
monde 2022, l’Arménien Artur 
Davtyan (saut de cheval mascu-
lin) et la médaillée d’argent du 
concours multiple mondial 2023 
l’Ukrainienne Illia Kovtun 

(barres parallèles) ont remporté 
leur troisième titre consécutif en 
série dans leurs épreuves phares, 
chacun avec des scores parfaits 
de 90 points, invaincus dans les 
compétitions. Le Chinois Tang 
Chia-Hung, champion de la 
barre horizontale au Caire, Cott-
bus et Doha, a remporté son titre 
avec brio avec un score parfait 
de 90, devant le Lituanien 
Robert Tvorogal. De son côté, le 
Jordanien Ahmad Abu Al Soud, 
sur le point de devenir le pre-
mier gymnaste jordanien à parti-
ciper aux Jeux olympiques, a 

fait preuve d’une régularité 
remarquable tout au long de la 
série pour remporter le titre au 
cheval d’arçons devant son éter-
nel challenger le Kazakh Nari-
man Kurbanov. Bien qu’il n’ait 
participé qu’aux trois premières 
épreuves de la série, le cham-
pion du monde junior d’exer-
cices au sol 2019, le Coréen Ryu 
Sunghyun, en a fait assez pour 
remporter également son pre-
mier titre en Coupe du monde, 
avec plus de 20 points d’avance 
sur le Biélorusse Yahor Sharam-
kou. 

CHAMPIONNATS D’AFRIQUE INDIVIDUELS DE JUDO (1ÈRE JOURNÉE) :  

L’Algérie décroche trois médailles, dont 
une en or

LES JUDOKAS  algériens ont décroché trois 
médailles (1 or, 1 argent, 1 bronze), à l’issue 
des combats de la première journée des 
Championnats d’Afrique 2024 (seniors indi-
viduels), disputés jeudi au Caire (Egypte). 
La médaille d’or a été décrochée par Kaïs 
Moudetere (-66 kg), vainqueur en finale 
devant l’Egyptien Ahmed Abdelrahman. Les 
médailles de bronze de la catégorie sont 
revenues à Mohamed Abdelmawgoud 
(Egypte) et Edmilson Pedro (Fédération 
africaine de judo).  
La breloque en argent a été remportée par 
Houria Kaddour (-48 kg), après sa défaite en 
finale face à la Tunisienne Oumaima 
Bedioui, alors que celle bronze a été l’œuvre 
de Faiza Aissahine (-52 kg). Les deux autres 
judokas algériens engagés lors de la premiè-
re journée de compétition, à savoir, Yamina 
Halata (-57 kg) et Abderrahim Lalioui (-60 

kg) n’ont pas réussi à atteindre les podiums 
de leurs catégories respectives. 190 judokas 
représentants 34 pays dont l’Algérie, enga-
gée avec 16 athlètes, prennent part à l’édi-
tion 2024 des Championnats d’Afrique Indi-
viduels/Seniors, qui sedéroulent jusqu’au 27 
avril courant, dans la capitale égyptienne Le 
Caire, selon les organisateurs. 
 L’Algérie est présente avec neuf messieurs 
et sept dames, ayant effectué un dernier 
stage bloqué au Complexe Olympique 
d’Oran pour peaufiner leur préparation en 
prévision de cet évènement. Il s’agit 
d›Abderrahim Lalioui (-60 kg), Kaïs Mou-
detere (-66 kg), Dris Messaoud (-73 kg), 
Nour El Islam Larabi (-73 kg), Ahmed 
Rebahi (-81 kg), Lokmane Daroul (-90 kg), 
Abdallah Fala (-90 kg), Mustapha Yasser 
Bouamar (-100 kg) et Mohamed El Mahdi 
Lili (+100 kg) chez les messieurs. Chez les 

dames, la Direction technique nationale a 
sélectionné Houria Kaddour (-48 kg), Faïza 
Aïssahine (-52 kg), Yamina Halata (-57 kg), 
Belkadi Amina (-63 kg), Douniazed Bou-
ghalbouz (-70 kg), Souad Belakhel (-78 kg) 
et Sonia Asselah (+78 kg).  
Les judokas algériens participeront à cet 
important évènement continental avec l’am-
bition de glaner un maximum de points dans 
la perspective d’une qualification aux Jeux 
olympiques de Paris 2024. Outre les Dris 
Messaoud (-73 kg) et Belkadi Amina (-63 
kg), qui sont déjà bien partis pour atteindre 
cet objectif, d’autres athlètes comme Musta-
pha Yasser Bouamar (-100 kg) et Mohamed 
El Mahdi Lili (+100 kg) tenteront également 
leur chance, car le titre africain qui sera mis 
en jeu au Caire n’offrira pas moins de 700 
points. 

CHAMPIONNAT 
D’AFRIQUE DES 
 CLUBS :  
Battue par le Zamalek 
(30-26), la JSE Skikda 
n’ira pas en finale 
LA JSE  Skikda a été éliminée, jeudi 
soir à Oran, des demi-finales du 40e 
championnat d’Afrique masculin de 
handball des clubs vainqueurs de 
coupes, après sa défaite face au 
Zamalek sur le score de 30 à 26 
(mi-temps : 20-12), lors du match 
disputé à la salle omnisports du 
complexe sportif Miloud Hadefi. 
Les joueurs du Zamalek n’ont pas 
mis de temps pour afficher leurs 
ambitions et surtout faire respecter 
la logique, vu que leur niveau est de 
loin meilleur que celui de leur 
adversaire du jour. Cela s’est vérifié 
dès les premières minutes de la par-
tie, puisque à peine dix minutes pas-
sées de la première mi-temps que 
les hôtes d’Algérie ont pris une 
avance de sept buts en menant sur le 
score de 9 à 2. La même cadence va 
être préservée lors des vingt der-
nières minutes de cette mi-temps 
que le finaliste malheureux de la 
Super-coupe d’Afrique, tenue la 
semaine passée également à Oran, a 
terminée à sa faveur sur le score de 
20 à 12. Le seul club algérien «res-
capé» des tours préliminaire et prin-
cipal de cette compétition, qui a 
débuté le 18 avril en cours, a rendu 
une meilleure copie en deuxième 
période après avoir corrigé ses 
lacunes, notamment sur le plan 
défensif. Cela lui a permis de rédui-
re le score à la 10e minute de la 
seconde période (23-18). Les efforts 
des gars de «Rossicada» ne vont 
finalement pas payer, se contentant 
de réduire encore à quatre buts 
l’écart sur l’adversaire Cairote qui a 
fini par l’emporter (30-26), et filer 
en finale pour affronter l’ES Tunis, 
auteur, un peu plus tôt, d’une victoi-
re surprise lors de la première demi-
finale contre l’autre club cairote, Al 
Ahly (25-21). La finale des mes-
sieurs aura lieu samedi à la salle 
OMS du complexe sportif Miloud-
Hadefi. Elle sera précédée par celle 
des dames entre Petro Atlético 
d’Angola, vainqueur en demi-finales 
d’Al Ahly d’Egypte (24-19) et son 
compatriote Primeiro De Agosto qui 
l’a largement emporté contre les 
Congolaises de l’AS Otoho (31-11). 
La JSE Skikda, elle, croisera le fer 
avec Al Ahly d’Egypte avec comme 
enjeu la troisième place de ce 
Championnat d’Afrique. 
 
Basket-ball : Said Didi 
nommé Directeur 
technique national 

LE TECHNICIEN -Said Didi a été 
nommé Directeur technique national 
(DTN) de la Fédération algérienne 
de basket-ball (FABB), a 
annoncé l’instance fédérale jeudi. 
Avant cette nomination, Said Didi a 
été à la tête de la barre technique de 
plusieurs clubs algériens, dont le 
CSM Constantine avec qui il avait 
été sacré champion d’Algérie en 
2013, ou encore le WO Boufarik. 
L’ancien joueur de Témouchent a 
également occupé le poste de sélec-
tionneur de l’équipe nationale des 
moins de 18 ans (U18). Didi, qui 
succède à Salah Eddine Filali, en 
poste depuis octobre 2022, aura 
pour mission de réorganiser la direc-
tion technique nationale, en prévi-
sion des prochaines échéances inter-
nationales et de relancer les diffé-
rentes sélections nationales, dont la 
sélection séniors messieurs.
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Le petit espoir qui pourrait tout 

changer devant le TAS dans l’affaire 
USMA-Berkane ? 

En bafouant les statuts et règlements des deux instances footballistiques (FIFA-CAF), le jury disciplinaire de 
la CAF dans l’impasse 

Par Azouaou Aghiles    
 

S’
inscrivant en porte à faux des statuts et 
règlements des deux instances footbal-
listiques (FIFA-CAF), le jury discipli-

naire de la CAF n’a puisé aucun argument pour 
rendre son verdict. Un verdict forcément par-
tial, la structure de Motsepe, étrangement 
absent et faisant profil bas, a finalement fait 
fort en décidant d’accorder à la RS Berkane, 
qui a pourtant refusé de jouer, les trois points 
du match sur tapis vert sur le score sans appel 
de … 3-0. Autant dire que, si bien sûr la 
manche retour prévue demain au Maroc a lieu, 
que la mission des Algériens de l’USMA s’an-
nonce impossible pour retourner la situation. 
Plus que Scandaleux, le verdict ne s’arrête pas 
là, puisque l’auguste CAF avertit que de 
lourdes sanctions devraient suivre 
Que cherche la Confédération, prise en otage 
par Lekjaâ et lui obéissant au doigt et à l’œil, 
en maintenant le match retour aux lieux et date 
arrêtée initialement, soit ce dimanche 28 avril, 
sinon de jeter un peu plus d’huile sur un feu 
qu’elle a elle-même allumé à l’instigation de 
son maître actionné par le makhzen sans regar-
der sur les graves répercussions qui ont large-
ment dépassé le rectangle vert, et donc le sport, 
en faisant le jeu de ses commanditaires pour un 
règlement de comptes mesquin. En lui confé-
rant un cachet politique, la partie marocaine, 
forte de l’influence de sa marionnette au sein 
de l’instance, la CAF, les poings liés et qui a 
foncé tête baissé dans cette saga politico-spor-
tive en mettant l’habit de juge et partie, mais se 
retrouve empêtrée dans un véritable bourbier 
d’où il lui sera difficile de s’en sortir sans 
dégâts. Dont une crédibilité définitivement 
perdue en ne respectant pas ses propres règles 
qu’elle est sensée appliquer, laissant la porte 
grande ouverte aux manipulations, Lekjaâ et le 
Maroc, avec leur mainmise totale, dictant leurs 
propres lois. Connaissant le jeu trouble qui se 
joue au niveau même du centre décisionnel de 

l’instance, les dirigeants de la FAF et ceux de 
la victime toute désignée, l’USMA, conscients 
qu’ils n’avaient rien à espérer de cette fameuse 
Commission de recours bien qu’ils ouvraient 
droit devant les nombreux abus qui entachent 
une affaire qui a pris fatalement des propor-
tions internationales, ont pris les devants en 
optant pour l’ultime démarche encore possible, 
sous la forme d’une plainte en bonne et due 
forme déposée auprès du Tribunal arbitral du 
Sport (TAS) de Lausanne (Suisse), en plus de 
la Fifa qui a été également destinatrice et qui 
aurait été alertée pour de plus amples rensei-
gnements. A la recherche d’une issue et à l’ef-
fet de sauver l’honneur (sic !) au vu des pro-
portions prise par un tel scandale, Motsepe et 
son équipe, tombés dans les mailles du filet du 
très influent président de la fédération maro-
caine, seraient enclins, pour sortir indemnes de 
ce grossier piège tendu par cette dernière, d’ap-
plaudir presque le recours au TAS par les Algé-
riens convaincus plus que jamais de leur juste 
cause comme le stipulent les lois et règlements 
des instances internationales,  y compris celle 
sévissant malheureusement sur un continent où 
tout se déroule dans les coulisses. Un bras de 

fer certes aux résultats pas évidents en dépit de 
cette dernière fenêtre suisse, l’ultime espoir. La 
CAF, qui a perdu la face en s’alignant sur les 
thèses marocaines et laissé faire. Dans la tota-
le impunité. L’espoir est là dès lors, et c’est la 
lecture qu’en font les observateurs les plus 
avertis, que son dernier communiqué prend les 
allures, en espérant sortir de cette impasse et 
s’en laver les mains, d’une marche arrière avec 
un report des décisions injustes prises contre le 
représentant algérien concernant le match aller, 
en reconnaissant sans le dire, que la validation 
du maillot de la honte (voir les articles 59 et 
60) clairement politique, arboré par la RS Ber-
kane depuis le début de la phase de groupes, 
était de la seule responsabilité de la commis-
sion interclubs. Une tentative de se dédouaner 
aussi honteusement que cette soumission aux 
plans de Lekjaâ et ses sbires formant un clan 
mafieux faisant la pluie et le beau temps. En un 
mot comme en cent, l’affaire est loin d’être 
close. Bien au contraire. On en saura un peu 
plus clair dans les prochaines heures puisque 
l’USMA a décidé de faire le déplacement du 
royaume chérifien avec un détour tout de sym-
boles !  A.A 

INFOS-VERTS 
. . . 
MERCATO- 
OLYMPIQUE LYON 
:  
John Textor prêt à 
faire des folies pour 
Amoura ? 
ASSURÉ de son maintien et 
encore dans la course à l’Eu-
rope, l’Olympique lyonnais 
prépare déjà son mercato 
d’été. Et le propriétaire de 
l’OL, John Textor, pourrait 
être prêt à sortir le chéquier 
pour certains joueurs, dont un 
international algérien. Après 
un mercato d’hiver 2024 
record, l’Olympique lyonnais 
va-t-il à nouveau faire sauter 
la banque cet été ? Si les 
moyens et la capacité d’at-
tractivité de l’OL dépendront 
notamment d’une qualifica-
tion européenne, encore pos-
sible via le championnat ou le 
Coupe de France, le club 
place déjà ses pions en vue 
du prochain mercato. Si son 
président, John Textor, 
semble vouloir faire le ména-
ge dans l’effectif avant de 
recruter, ce dernier a déjà 
ciblé quelques joueurs qu’il 
aimerait faire venir à Lyon. 
Son regard est notamment 
porté vers le championnat 
belge, où il possède un club 
(Molenbeek), a déjà recruté 
cet hiver (Malick Fofana) et a 
ciblé u joueur prometteur 
auquel il s’intéresse. Mercre-
di, le spécialiste du football 
belge Sacha Tavolieri a 
dévoilé le nom d’une nouvel-
le cible de l’OL évoluant en 
Jupiler Pro League : Moha-
med Amoura. Le club rhoda-
nien apprécierait le profil de 
l’international algérien, qui 
évolue sous les couleurs de 
l’Union Saint-Gilloise seule-
ment depuis cette saison. 
Acheté 4 millions d’euros 
l’été dernier au club suisse de 
Lugano, sa cote a explosé 
grâce à ses très bonnes per-
formances. Cette saison, il a 
inscrit 17 buts en 23 matchs 
de championnat, mais aussi 2 
buts en Europa League. Esti-
mé à 16 millions d’euros par 
Transfermarkt, l’Union Saint-
Gilloise en réclamerait au 
moins 20 millions d’euros, 
avec des bonus et un pour-
centage à la revente. Si l’OL 
s’intéresse à ce joueur, le club 
français est loin d’être le seul 
à s’être positionné sur le dos-
sier. Si aucune offre concrète 
n’a, pour l’instant, été formu-
lée, le joueur a déjà discuté 
avec plusieurs clubs. Sa cote 
serait particulièrement élevée 
en Allemagne, où il serait 
suivi par le RB Leipzig et 
Francfort. Mohamed Amoura 
serait également pisté par 
Brighton. Le club, qui a le 
même propriétaire que 
l’Union Saint-Gilloise, pour-
rait être tenté de l’acheter et 
de répéter une formule qui a 
déjà marché pour d’autres 
joueurs de son effectif. Aucu-
ne décision ne devrait être 
prise avant la fin de la saison, 
ce qui pourrait encore faire 
grimper la valeur de ce joueur 
capable d’évoluer en pointe 
ou sur le côté gauche de l’at-
taque.

FACE À L’USMA DANS L’ACTE 2 DES DEMIES-FINALE 2 DE LA COUPE D’ALGÉRIE :  

Le Chabab valide au bout du bout du suspense et 
fixe rendez-vous au MCA pour une finale inédite 

Par Rabah Azizi. 
 
LE CR BELOUIZDAD accède à la finale de la 
Coupe d’Algérie après sa victoire sur l’USM 
Alger (0-0 à la fin du temps réglementaire, 3-1 
après la séance de tirs au but) lors de la demi-
finale disputée mercredi soir au stade Nelson 
Mandela de Baraki. 
Dans un derby algérois où le spectacle n’était 
pas au rendez-vous, sauf sur gradins, le Club 
de Laâquiba a pris le dessus sur l’USMA, visi-
blement hors du coup depuis les malheureux 
épisodes et incidents de Berkane en CAF CC 
en passant totalement à côté de son match et de 
la terrible séance de tirs au but. Dès le début de 
la rencontre, les Usmistes vont montrer un 
visage des plus pâles loin de leur esprit comba-
tif habituel pour dominer la rencontre, sauf en 
défense où ils ont démontré toute leur solidité 
défensive, pendant que les Chababistes domi-
naient globalement la rencontre en ayant la 
mainmise sur le ballon sans pour autant inquié-
ter Soufi et sa défense. Avec un jeu stérile et 
peu entraînant de la part des deux équipes sur 
le terrain, les occasions manquaient pour offrir 
aux supporters venus nombreux à Baraki et 
qui, à leur tour, ont répondu présents avec des 

chefs-d’œuvre décorant les tribunes, le spec-
tacle attendu. Les occasions se faisaient très 
rares notamment en première mi-temps, le seul 
fait de jeu à retenir étant ce magnifique retour-
né acrobatique de Wamba qui a failli finir au 
fond des filets si le gardien Unioniste n’avait 
pas anticipé et fait rempart. En seconde pério-
de, le jeu devenait de plus en plus haché, la 
bataille du milieu de terrain a pris le dessus sur 
le show prévu. Une bataille de l›entrejeu où 
Salim Boukhenchouche, en maestro, va briller 
à la récupération mais aussi à la distribution. 
Cependant, sans réel jeu offensif créatif, la 
mission des « Rouge et Noir » se compliquait 
de plus en plus, tandis que le CRB présentait 
répondait par des offensives assez stériles. Le 
match se dirigeait tout droit vers les prolonga-
tions. Et c’est dans cette période, lorsque le 
match entre dans une phase décisive, l›Ittihad 
va enfin se montrer menaçant. Une occasion 
palpable se présente lorsque Merili déclenche 
un maître-tir puissant qui trompe le gardien 
adverse, Alexis Guendouz, mais trouve mal-
heureusement, pour son équipe, la transversale 
(97›). C’est un moment intense où chaque 
action compte. Peu de temps après, Belkhir 
tente sa chance avec une tête bien placée, mais 

la chance n’est toujours pas du côté des 
Belouizdadis alors que le ballon frappe le bas 
du montant droit de la cage usmiste (100›). Le 
match se dirige tout droit vers les tirs au but 
tant redoutés par les deux camps. Le coach bré-
silien du Chabab, Lucas Paqueta, va alors 
prendre une décision judicieuse en faisant 
entrer le jeune Redouane Maachou, un spécia-
liste des penaltys qui avait brillé lors des quarts 
de finale face à l’ES Mostaganem. Ce choix 
audacieux portera ses fruits durant l’épreuve 
fatidique des penaltys, puisque le portier provi-
dentiel va stopper les tentatives de Belaid et 
Djahnit, tandis que Benguit enverra la sienne 
dans les airs. Finalement, c’est Wamba qui 
scellera la qualification pour son équipe en 
convertissant imparablement son tir. Celui de 
la qualification, score final est de (3-1 TAB). 
Le Club de Belcourt se mesurera au Mouloudia 
d’Alger, donnant ainsi naissance à un autre 
derby algérois en finale, une rencontre qui pro-
met d’être passionnante et hautement disputée. 
D’autant que c’est la première fois dans l’his-
toire de l’épreuve populaire que les deux 
grandes équipes de la capitale vont croiser le 
fer à ce stade de la compétition. Une finale à 
suivre. R.A 



TECH 14

LE JEUNE INDÉPENDANT # 7876 DU SAMEDI 27 AVRIL 2024

Technologie : La vision des 
concepteurs et des 

développeurs de logiciels sur 
l'univers des clients est peut-

être encore trop isolée. 

 

L e phénomène appelé « loi de 
Conway » est‐il en train de créer 
un gouffre entre ce que les pro‐

fessionnels du logiciel pensent que 
leurs clients vivent et ce qu’ils vivent 
réellement ? Alors que les entreprises 
s’appuient plus que jamais sur leurs 
équipes informatiques pour proposer 
une expérience client (CX) supérieure, 
les professionnels de l’informatique 
sont sous pression pour trouver des 
moyens de faire bouger les choses. 
C’est peut‐être leur plus grand défi pour 
l’année à venir. 
« La loi de Conway suggère que les pro‐
duits reflètent les structures organisa‐
tionnelles des entreprises qui les fabri‐
quent », explique Michael Bushong, 
vice‐président de groupe, centre de 
données cloud chez Juniper Networks. 
« Les équipes construisent leurs com‐
posants, et lorsqu’elles sont obligées de 
s’interfacer avec d’autres équipes, les 
produits auront des interfaces.  
Cela a un impact profond sur l’expérien‐
ce utilisateur, mais la plupart des entre‐
prises n’associent pas des éléments  
fondamentaux comme la structure de 
l’entreprise à l’expérience de l’utilisa‐
teur final. » 
 
L’expérience client, une priorité 
stratégique 
Il est extrêmement urgent pour les 
équipes informatiques de se rappro‐
cher de leurs clients. Une étude menée 
par Rackspace confirme que l’expérien‐
ce client axée sur les applications est 
une priorité stratégique majeure pour 
les dirigeants (citée par 48 % d’entre 
eux), devant la sécurité informatique, la 
conformité et même la stratégie infor‐
matique. Dans le même temps, l’activité 
informatique actuelle tend à se concen‐
trer davantage sur la conduite de l’effi‐
cacité de l’automatisation (63 %) et les 

initiatives IoT et cloud native (51 %), 
par rapport aux initiatives technolo‐
giques liées à l’expérience client axées 
sur l’analyse des données en temps réel 
(44 %), et l’engagement des clients  
(30 %). Si les dirigeants et leurs équipes 
informatiques ne comprennent que 
trop bien que la CX doit être au premier 
plan de la conception et du développe‐
ment des logiciels, c’est plus facile à dire 
qu’à faire. « Le désir est là, mais les prin‐
cipaux obstacles que nous voyons sont 
le manque de connaissances et de finan‐
cement », relate Matt Stoyka, PDG de 
NewRocket. « De nombreux profession‐
nels de la technologie n’ont pas les 
connaissances et les compétences 
nécessaires pour concevoir une 
meilleure expérience. Ils veulent tra‐
vailler avec des spécialistes qui peuvent 
les aider, mais souvent les contraintes 
budgétaires empêchent un engagement 
efficace. » Cette orientation du travail 
implique un besoin de conception et de 
développement agiles. La moitié des 
personnes interrogées dans le cadre de 
l’étude de Rackspace indiquent qu’il 
faut parfois des semaines pour obtenir 
un consensus avant de mettre en œuvre 
des changements technologiques, 
comme le déploiement de nouvelles 
applications ou le lancement d’un pro‐
jet de transformation. D’autres répon‐
dants indiquent que l’obtention de l’ad‐
hésion peut prendre des mois (42 %), 
voire un an ou plus (8 %). Pour de nom‐
breux professionnels de la technologie, 
obtenir une perspective complète de 
l’expérience client offerte par leur logi‐
ciel peut être une chose insaisissable. « 
Dans la plupart des cas, les personnes 
qui conçoivent les produits n’utilisent 
pas leurs propres produits au quoti‐
dien, ce qui crée une séparation entre 
l’expérience client déduite et l’expé‐
rience réelle de l’utilisateur final », 
explique Michael Bushong.  
« Cela laisse des écarts entre ce qui est 
voulu et ce qui est livré. » 
 
Savoir écouter les clients 
Pour se rapprocher de ce que les clients 
recherchent et de ce qu’ils vivent à leur 

extrémité de la chaîne logicielle, les 
chefs d’entreprise et les responsables 
informatiques doivent ouvrir beaucoup 
plus largement la communication, en 
faisant sortir les responsables de leurs 
bureaux et les professionnels de l’infor‐
matique de leurs centres de données. « 
Parlez aux clients pour avoir une 
meilleure perspective », conseille Matt 
Stoyka. « Nous faisons souvent trop 
d’hypothèses sur la solution. Soyez clair 
sur les résultats opérationnels et de 
convivialité que vous recherchez. Illus‐
trez l’écart entre l’état actuel et ces 
résultats. Cet écart doit être démontré 
de manière quantitative ainsi que par 
des témoignages de clients. » 
En fin de compte, « la personne la mieux 
informée dans la pièce l’emporte sou‐
vent lorsque des décisions difficiles doi‐
vent être prises », déclare Radhakrish‐
nan Rajagopalan, responsable mondial 
des services technologiques chez LTI‐
Mindtree. « Les professionnels de la 
technologie comme les DSI, les respon‐
sables informatiques, les développeurs 
et les gestionnaires de données 
devraient apprendre à connaître l’as‐
pect commercial autant que possible, 
afin d’avoir une perspective sur la satis‐
faction des besoins et des défis des 
clients, ainsi que sur les domaines à 
améliorer. Il serait également judicieux 
que les responsables technologiques 
rencontrent directement les clients et 
obtiennent un retour direct afin d’élar‐
gir leur connaissance de l’entreprise. 
Ces informations et ces connaissances 
les aideront à surmonter l’inertie. Le 
fait d’être armé de points de vue à la 
première personne sur les clients, et de 
points de données convaincants sur la 
façon dont certains besoins des clients 
ne sont pas satisfaits, peut aider à sur‐
monter la résistance. » 
Comprendre l’expérience client signifie 
« suivre les clients », estime Michael 
Bushong. « Se mettre à leur place pen‐
dant quelques secondes pourrait être le 
moyen le plus efficace de développer 
pour eux une certaine empathie. » Le 
problème, poursuit‐il, est que « l’instru‐
mentation de nos systèmes rend la 

tâche plus difficile. Si les données per‐
mettent de tirer des conclusions plus 
précises, la compréhension des don‐
nées et l’expérience d’un client ne sont 
pas toujours la même chose. Nous 
avons besoin de données pour obtenir 
des informations exploitables, mais 
nous devons également passer du 
temps à observer nos clients interagir 
avec nos produits, ce qui inclut nos sites 
web et notre documentation. Lorsque 
nous nous appuyons uniquement sur 
les données que nous collectons, nous 
créons une séparation, et la séparation 
est un tueur silencieux. Dans le domai‐
ne de la consommation, les marques les 
plus prospères interagissent avec leurs 
clients. Dans le domaine de la technolo‐
gie ? Pas vraiment ». 
Il existe de nombreuses compétences 
dites non techniques « qui aideront les 
professionnels de la technologie à 
étendre leur impact sur l’entreprise », 
souligne Radhakrishnan Rajagopalan. « 
La compétence qui a le plus d’impact 
pour un professionnel de la technologie 
est la conception de processus d’entre‐
prise. Dans de nombreuses organisa‐
tions, les processus opérationnels sont 
inefficaces et défaillants.  
Cela ralentit l’innovation et affecte fina‐
lement la qualité des produits et des 
services. Les professionnels de l’infor‐
matique peuvent relever ce défi en ana‐
lysant les processus d’entreprise et en 
recherchant les points à améliorer. Les 
méthodologies agiles dans le dévelop‐
pement de logiciels en sont un bon 
exemple. Des équipes interfonction‐
nelles travaillent ensemble dans des 
sprints plus courts, en utilisant un feed‐
back continu et incrémentiel et des 
rétrospectives pour optimiser les fonc‐
tionnalités afin de répondre aux 
besoins des clients. Les méthodologies 
agiles, lorsqu’elles sont exécutées effi‐
cacement, peuvent aider une organisa‐
tion à commercialiser ses produits plus 
rapidement et plus efficacement. Les 
meilleures technologies et compétences 
peuvent ne pas donner de grands résul‐
tats sans les considérations susmen‐
tionnées. »

CX : Comprendre les clients, un  
défi pour les professionnels de la 

technologie ? 
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Google Cloud et Stack Overflow annoncent  
un partenariat stratégique 

G oogle Cloud et Stack Overflow 
ont annoncé un partenariat 
stratégique qui combine la 

puissance technologique de l’intelligen‐
ce artificielle de Google Cloud avec les 
connaissances approfondies de Stack 
Overflow en matière de développe‐
ment. 
Ce partenariat permettra aux clientes et 
clients de Google Cloud d’accéder à 
Stack Overflow directement dans la 
console Google Cloud et Gemini pour 
Google Cloud. Les développeurs sur 
Stack Overflow pourront également 
s’appuyer sur l’IA de Google Cloud pour 
trouver des solutions de codage plus 
efficacement. 
 
Un partenariat technologique 
« Ce partenariat associe notre platefor‐
me d’IA d’entreprise à la plateforme de 
connaissances des développeurs la plus 
approfondie et la plus populaire dispo‐
nible aujourd’hui », affirme Thomas 
Kurian, PDG de Google Cloud.  
« Google Cloud et Stack Overflow aide‐

ront les développeurs à utiliser plus 
efficacement l’IA dans les plateformes 
qu’ils préfèrent, en combinant les 
vastes connaissances de la communau‐
té Stack Overflow et les nouvelles capa‐
cités d’IA, alimentées par Vertex AI et 
l’infrastructure fiable et sécurisée de 
Google  
Cloud. » 
Le partenariat tire parti des 15 années 
d’expérience de Stack Overflow et des 
outils de développement avancés de 
Google Cloud, notamment ses fonction‐
nalités basées sur l’IA. Ces capacités 
d’IA générative sont alimentées par 
Gemini, le modèle de langage le plus 
récent et le plus performant de Google, 
qui alimente son chatbot d’IA et 
d’autres services. 
« A l’ère de l’IA, Stack Overflow soutient 
que la fiabilité et la précision des bases 
de données sont au cœur de la construc‐
tion des nouvelles solutions technolo‐
giques », souligne Prashanth Chandra‐

sekar, PDG de Stack Overflow. « C’est 
pourquoi des « millions de dévelop‐
peurs à travers le monde viennent sur 
notre plateforme, l’une des rares 
sources d’information de haute qualité 
qui a à cœur de reposer sur sa commu‐
nauté. » 
Des nouveautés prévues pour cette 
année 
La fusion de Gemini pour Google Cloud 
et de la vaste base de connaissances de 
Stack Overflow devrait améliorer la 
productivité et la précision des déve‐
loppeurs. Ces derniers pourront facile‐
ment poser des questions concernant 
leur code et obtenir des réponses 
étayées par les données de Stack Over‐
flow – et ce, sans quitter l’environne‐
ment Google Cloud. 
« Ce partenariat historique et multidi‐
mensionnel axé sur l’IA (...) souligne 
notre engagement commun à libérer la 
créativité des développeurs, à déblo‐
quer la productivité sans sacrifier la 

précision et à mettre en œuvre une IA 
socialement responsable. En réunissant 
les forces de nos deux entreprises, nous 
pouvons accélérer l’innovation dans un 
grand nombre de secteurs », précise le 
PDG de Stack Overflow. 
Les premières intégrations du nouveau 
partenariat entre Stack Overflow et 
Gemini pour Google Cloud seront dispo‐
nibles au cours du premier semestre 
2024. Elles seront présentées plus en 
détail lors de l’événement Google Cloud 
Next, qui se tiendra du 9 au 11 avril pro‐
chain. 

La base de connaissances de Stack Overflow va être ajoutée à pour Google Cloud, permettant 
notamment à plus de 100 millions de développeurs de profiter de l’IA de Google. 

L’IA pourra concurrencer les humains sur la plupart des 
examens d’ici 5 ans, selon le PDG de Nvidia 
Le développement des IA devrait leur 
permettre de concurrencer les êtres 
humains sur des examens auxquels 
elles échouent aujourd’hui, selon Jen‐
sen Huang.  
L’intelligence artificielle générale pour‐
rait bien concurrencer l’intelligence 
humaine d’ici cinq ans.  
C’est en tout cas ce qu’a affirmé Jensen 
Huang, PDG de Nvidia, lors d’un forum 
organisé par l’université de Stanford, 
aux Etats‐Unis. Selon lui, dans les 
années à venir, l’évolution de la techno‐
logie permettra à l’IA de disposer d’une 
conscience de niveau humain, lui per‐
mettant de passer des examens desti‐
nés aux êtres humains. 
 
L’IA générale, concurrente ou  
partenaire ? 
Jusqu’à maintenant, les résultats des IA 
comme ChatGPT à des examens desti‐
nés à des étudiantes et étudiants 
humains étaient aléatoires : si elles ont 
obtenu des résultats supérieurs à la 

moyenne à certains tests d’admission, 
elles ont échoué à divers examens, 
notamment dans le domaine médical. 
Mais Jensen Huang est persuadé que le 
résultat sera différent d’ici cinq ans. 
Le PDG de Nvidia n’est pas le seul à 
s’être exprimé sur le sujet. Sam Altman, 
PDG d’OpenAI, définit l’intelligence arti‐
ficielle générale comme une « technolo‐

gie capable de travailler aux côtés des 
humains sur leur lieu de travail ». Pour 
la société à l’origine de ChatGPT, cette 
technologie propose des « systèmes 
autonomes » permettant « d’augmenter 
l’humain ».  
Quant à Demis Hassabis, PDG de Google 
DeepMind, il prédit l’émergence de l’in‐
telligence artificielle générale dès 2030.

Le « Mode Voiture » de 
Google Maps sur Android 
pourrait disparaître en 
2024 

LES JOURS du « mode voiture » de 
Google Maps semblent comptés. L’en‐
treprise pourrait le rendre obsolète dès 
Mars 2024 sur les appareils Android 
compatibles. Pour les utilisateurs de 
Google Maps qui n’ont pas accès à 
Android Auto, le « mode voiture » est 
une option intéressante pour avoir un 
affichage « tableau de bord ». Ces jours 
sont peut‐être malheureusement 
comptés. 
 
Le « mode voiture » de Google Maps 
a un pied dans la tombe 
Le mode de conduite de Google Maps 
vous permet d’obtenir de l’aide pour 
traiter vos messages, les appels et la 
musique tout en gardant les mains 
libres. Cela passe par la détection du « 
Hey Google », mais aussi l’intervention 
de l’Assistant Google pour vous aider à 
traiter les messages reçus lorsque vous 
conduisez. En observant de plus près le 
dernier fichier APK de l’application 
Google (version 14.52), des lignes de 
code indiquant que « Cette vue dispa‐
raît en février » ont été trouvées.  
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Lors d’un contrôle mené en colla‐
boration avec les douanes, la poli‐
ce du sud du Limbourg a intercep‐

té mercredi un automobiliste qui faisait 
l’objet d’amendes impayées pour un 
montant total de 6.238.607 euros.  
L’homme n’était pas en mesure de 
payer le montant et la police a confis‐
qué son véhicule. Les services publics 
ont examiné le dossier jeudi en raison 

du montant exorbitant et ont confirmé 
l’ampleur des amendes impayées. Une 
confiscation a été prononcée par la Jus‐
tice et les Finances collectent le mon‐
tant. 
Aucun détail supplémentaire n’a été 
fourni. 
Selon Belga, le montant provient d’un 
jugement du tribunal correctionnel de 
Tongres qui date du 23 mars 2016. 
L’homme avait été condamné notam‐

ment pour faux en écriture, faux fiscal, 
blanchiment d’argent et fraude fiscale. 
Il avait écopé de quatre ans de prison 
avec sursis partiel et d’une amende de 
60.000 euros. La justice avait égale‐
ment ordonné la confiscation de 
6.238.607 euros. Le dossier concernait 
une entreprise publicitaire d’Hasselt et 
le blanchiment de plus de 46 millions 
d’euros de revenus provenant de publi‐
cités placées le long de circuits de F1.

La moitié des 
carrefours giratoires 
de toute la planète se 
trouvent en France ! 

Selon le journal quotidien français Le 
Parisien, la France détient le record du 
monde du plus grand nombre de carre-
fours giratoires (communément appe-
lés ronds-points) avec près de 30 000 
ouvrages, soit près de la moitié de tous 
les carrefours giratoires du monde. 
 
Tout l’or extrait depuis sa 
découverte existe encore 
aujourd’hui 

Presque tout l’or extrait depuis la nuit 
des temps existe encore. C’est à cause 
de sa rareté et sa valeur qu’il est tou-
jours conservé et hérité.  
C’est aussi un métal à la fois résistant 
et souple.  On estime la quantité d’or 
traité existant aujourd’hui à 165.000 
tonnes, juste assez pour remplir deux 
piscines olympiques. Ce n’est pas vrai-
ment énorme mais ça s’explique du fait 
qu’il faut pulvériser 250 tonnes de 
pierres et les traiter chimiquement pour 
en extraire une quantité d’or juste suffi-
sante pour modeler une alliance de 
mariage ! 
 
Les femmes consacrent 
en moyenne 55 minutes 
par jour à leur apparence ! 

Selon une étude réalisée par Today, 
une émission de télévision matinale 
américaine, et AOL, une société de ser-
vices internet, les femmes passent en 
moyenne 55 minutes par jour à prendre 
soin de leur apparence, ce qui est équi-
vaut à deux semaines par an. 
Le sondage, mené sur 2000 adultes et 
200 adolescents, a également constaté 
que 60% des femmes ont des pensées 
négatives sur leur propre apparence au 
moins une fois par semaine, comparati-
vement à 36% des hommes. 
La plupart des participantes au sonda-
ge pensent plus à leur apparence qu’à 
leurs familles ou encore à leur santé.

INSOLITE Le Jeune Indépendant 

LIMBOURG 
L’amende  

exceptionnelle de plus 
de 6,2 millions d’euros 

infligée à un  
automobiliste, révélée 

mercredi lors d’un 
contrôle de police dans 
le sud du Limbourg, est 

bien correcte.  
Les services fédéraux 

de la Justice et des 
Finances ont vérifié et 

confirmé son  
exactitude jeudi. 

Ce sous-marin révolutionnaire offre 
une vue à couper le souffle 

 
Plongez dans l’avenir de l’exploration sous-marine avec cette création de 
la société floridienne Triton, le Triton 660/9 AVA. Ressemblant à un ovni 

sous-marin, ce submersible révolutionnaire est doté de la première 
coque en acrylique de forme libre au monde, offrant aux passagers une 

vue inégalée sur le monde sous-marin. 
 

Un automobiliste intercepté avec 
plus de... 6 millions d’euros 
d’amendes impayées 

LE SAVIEZ VOUS 
J Indépendant

COUP DE FILET — 
Dans le cadre d’une vaste opération 
antidrogue lancée début avril, les auto‐
rités espagnoles ont réussi à interpeller 
des trafiquants au terme d’une course‐
poursuite en mer 
La scène est digne d’un film. Mardi, les 
autorités espagnoles ont publié la vidéo 
d'une spectaculaire course‐poursuite 
sur le fleuve Guadalquivir.  
Selon les informations du média El Pais, 
relayées par Le Figaro, cette séquence 
montre la Guardia civil en train de pour‐
suivre des trafiquants de drogue afin de 
les interpeller. 
Cette course‐poursuite est survenue 
dans le cadre d’une vaste opération 
antidrogue baptisée « Arrow »  
(« flèche » en français).  

Elle a été lancée le 1er avril afin de 
démanteler les réseaux criminels à l’ori‐
gine des trafics de drogue. Au total, les 
forces de l’ordre ont saisi 13 bateaux 
remplis de drogue, plus de 12.300 kg de 
haschisch et 634 kg de cocaïne au large 
de l’Andalousie, au sud du pays. 

Plus de 60 interpellations 
Ce coup de filet antidrogue a également 
conduit à l’arrestation de 63 personnes 
et à la saisie de 12.000 litres de carbu‐
rant, utilisés par les navires à grande 
vitesse.  
l’Espagne est l’un des principaux points 
d’entrée de la drogue en Europe. Deux 
gardes civils espagnols sont décédés en 
février dernier après avoir été percutés 
par un bateau de narcotrafiquants. 
L’Espagne est aussi considérée comme 
le principal point d’entrée du haschisch 
marocain en Europe.  
Ce vendredi, la Guardia civil et les auto‐
rités douanières ont annoncé la saisie 
de 25 tonnes de haschisch. La marchan‐
dise, dont la valeur « pourrait atteindre 
50 millions d’euros », était dissimulée 
dans un camion en provenance du 
Maroc censé transporter des melons à 
destination de la France. 

• Espagne : Des trafiquants de drogue interpellés après une 
impressionnante course-poursuite en mer 
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 Le plus grand iceberg du monde, qui fait trois 
fois la taille de New York, est à la dérive 

L’heure est grave. En juillet 
dernier, des scientifiques 
avaient fait part de leur 

inquiétude dans les colonnes du Guar‐
dian. La banquise, avaient expliqué les 
spécialistes, demeurait à des niveaux 
historiquement bas en Antarctique. 
Une évolution préoccupante puisqu’el‐
le pourrait signifier le début d’un 
effondrement global de la glace, en 
lien avec le changement climatique. 
Le 25 novembre, l’agence de presse 
Reuters nous a appris que le plus 
grand iceberg du monde, qui mesure 

près de 4000 km² (environ trois fois la 
taille de la ville de New York), était en 
mouvement. Une première… depuis 
plus de trois décennies. Selon des 
scientifiques britanniques, l’iceberg 
antarctique (appelé A23a) se dirige 
vers l’océan Austral. 
 
Environ 1 milliard de tonnes de 
glace 
En 1986, cet iceberg, qui hébergeait 
autrefois une station de recherche 
soviétique, s’est détaché de la platefor‐
me de glace Filchner‐Ronne de l’An‐
tarctique occidental. Par la suite, sa 
base est restée coincée au fond de la 
mer de Weddell. La situation est long‐
temps restée en l’état... Jusqu’à récem‐
ment. Des images satellites récentes 
nous informent que l’iceberg, qui pèse 
environ 1 milliard de tonnes, dérive à 
grande vitesse au‐delà de la pointe 
nord de la péninsule antarctique. Un 
phénomène accéléré par les courants 
et les vents violents. 
Cité par Reuters, le glaciologue Oliver 

Marsh n’a pas caché sa surprise. Le 
spécialiste, qui travaille pour le British 
Antarctic Survey (l’opérateur national 
britannique en Antarctique), a jugé 
rare de voir un iceberg de cette taille 
en mouvement. Les experts comptent 
donc surveiller de près sa trajectoire. 
Au fur et à mesure de son avancée, la 
structure colossale devrait se diriger 
vers un axe situé dans l’océan Austral 
et que les scientifiques appellent "allée 
des icebergs". Là‐bas, d’autres mor‐
ceaux de glace semblables peuvent 
être aperçus, dérivant dans les eaux 
sombres. 
 
Pourquoi l’iceberg A23a  
dérive‐t‐il ? 
Reste à connaître, désormais, les rai‐
sons pour lesquelles cet iceberg, qui 
fait partie des plus anciens du monde, 
a entrepris sa dérive. Questionné à ce 
sujet par l’agence de presse, Oliver 
Marsh a émis une hypothèse. "Au fil du 
temps, il s’est probablement éclairci, 
pour acquérir un petit supplément de 

flottabilité, détaille le glaciologue. Cela 
lui a permis [ensuite] de décoller du 
fond de l’océan, puis d’être poussé par 
les courants océaniques." 
D’après le scientifique, l’iceberg A23a 
pourrait se retrouver bloqué au 
niveau de l’île de Géorgie du Sud. En 
forme de croissant, celle‐ci se trouve 
dans le territoire britannique d’outre‐
mer de la Géorgie du Sud‐et‐les îles 
Sandwich du Sud. 
Une telle situation mettrait en danger 
la faune de l’Antarctique. En effet, plu‐
sieurs millions de manchots, de 
phoques et d’oiseaux marins se nour‐
rissent et se reproduisent dans les 
eaux environnantes. La venue du 
colossal iceberg les en empêcherait. 

Un volcan millénaire 
pourrait alimenter les 
voitures électriques 
pendant plusieurs 
décennies 

CET ANCIEN SUPERVOLCAN pourrait 
être une solution prometteuse pour 
répondre à la demande mondiale et 
massive de la "ruée vers le lithium". 
Dans une étude publiée dans la revue 
Science Advance, le 30 août dernier, et 
repérée notamment par The Indepen‐
dent, des scientifiques de Lithium 
Americas Corporation, de GNS Science 
et de l'université d'État de l’Oregon 
affirment avoir découvert le plus 
grand gisement de lithium au monde à 
l'intérieur d'un très vieux volcan 
éteint, aux États‐Unis.  Ce dernier 
aurait explosé il y a environ 16 mil‐
lions d'années, formant une importan‐
te quantité de ce métal rare à l'inté‐

rieur de sa roche volcanique. 
Selon l’équipe de volcanologues et de 
géologues, ce supervolcan nommé cal‐
deira de McDermitt, situé à la frontiè‐
re du Nevada et de l'Oregon, contien‐
drait en effet plus de 100 millions de 
tonnes de lithium. De quoi répondre à 
la demande mondiale de batteries 
pendant des décennies, mais aussi 
perturber la dynamique des prix et de 
l'offre de lithium à l'échelle planétaire. 
 
Une réserve de 120 millions de 
tonnes de lithium 

Les batteries lithium‐ion sont connues 
aujourd’hui pour alimenter un très 
grand nombre d’appareils, des smart‐
phones aux véhicules électriques. 
Mais les grandes quantités de lithium 
nécessaires à leur production ont 
entraîné une réelle "ruée vers le 
lithium", selon les chercheurs. 
Les prévisions actuelles indiquent 
qu’il faudra environ 1 million de 
tonnes de lithium pour répondre à la 
demande mondiale d'ici 2040, soit 
huit fois plus que la production mon‐
diale totale de l'année passée.  
 
D’après les calculs des experts, le cal‐
deira de McDermitt pourrait contenir 
jusqu'à 120 millions de tonnes de 
lithium, ce qui la rendrait douze fois 
plus importante que la quantité de 
lithium contenue dans les salines de 
Bolivie, qui étaient auparavant consi‐
dérées comme le plus grand gisement 
de lithium sur Terre. 

Des ressources capables de 
répondre aux objectifs en matière 
d'énergie durable ? 
 
"Le développement d'une chaîne d'ap‐
provisionnement durable et diversi‐
fiée pour atteindre les objectifs en 
matière d'énergie à faible émission de 
carbone et de sécurité nationale 
nécessite l'exploitation des ressources 
nationales de lithium à haute teneur 
avec les ratios déchets/morceaux les 
plus bas afin de minimiser le volume 
de matériaux extraits de la Terre", ont 
assuré les auteurs de l’étude. 
"Les ressources de lithium sédimen‐
taires volcaniques sont susceptibles 
de répondre à cette exigence, car il 
s'agit généralement de gisements peu 
profonds, à fort tonnage et à faible 
rapport déchets/masse de minerai", 
ont‐ils ajouté. L'exploitation minière 
de ce supervolcan pourrait, selon eux, 
commencer dès 2026.

Des scientifiques 
britanniques ont émis une 

alerte : l’iceberg antarctique 
– aussi appelé A23a – se 

dirige vers l’océan Austral. 
Des images satellites 

récentes attestent du fait 
que la structure de glace est 

en mouvement. Une 
première, depuis plus de 

trente ans. 
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L e cholestérol est indispensable 
au bon fonctionnement de notre 
organisme tant que son taux est 

normal. Il y a le mauvais, le LDL, et le 
bon cholestérol : le HDL.  
 
Définition : c'est quoi le cholestérol 
HDL ? 
Le cholestérol est constitué de lipides 
circulant dans le sang. Il est transporté 
par des lipoprotéines de densités diffé‐
rentes.  
Les lipoprotéines HDL constituent les 
"high density lipoproteins" ou "lipopro‐
téines de haute densité" (en français) et 
ce sont elles qui permettent le transport 
du cholestérol vers le foie, le libérant 
ainsi de la circulation sanguine, où il 
risque de provoquer des plaques d'athé‐
rome sur les parois des artères.  
Il est ensuite éliminé par la bile. Ainsi, le 
cholestérol HDL permet d'éliminer l'ex‐
cès de cholestérol mauvais pour le 
corps. 
 
Quand faire un dosage de cholestérol 
HDL ? A jeun ? 

Le cholestérol HDL est dosé grâce à une 
prise de sang veineux effectuée à jeun, 
au cours d'un bilan lipidique. Le dosage 
du cholestérol total et des différentes 
lipoprotéines qui le transportent doit 
être effectué régulièrement chez un 
sujet à risque. Le bilan lipidique est sou‐
vent prescrit en routine. Il fait égale‐
ment partie de la surveillance des sujets 
ayant déjà présenté un accident cardio‐
vasculaire. 
 
Bilan lipidique : à jeun, valeurs  
normales, quand le faire ? 
Le bilan lipidique permet de rechercher 
une anomalie des lipides dans le sang, 
c'est‐à‐dire le cholestérol, (HDL, LDL) et 
les triglycérides. Il est surtout recom‐
mandé pour les patients présentant un 
risque cardiovasculaire. Quand le faire ? 
A jeun ? 
 
Quel est le taux normal de HDL ? 
Les taux normaux de cholestérol HDl 
varie en fonction du sexe, de l'âge, de 
l'activité physique et du régime alimen‐
taire. Le taux de HDL normal est com‐

pris entre 0.35 et 0.60 g/L. A partir de 
50 ans, son taux varie de 0,40 à 0,65 
grammes par litre de sang. 
 
Taux HDL bas 
Un taux bas de HDL cholestérol peut 
être lié au tabagisme chronique, à la 
prise de médicaments progestatifs ou 
encore au diabète.  
Un taux bas de cholestérol HDL consti‐
tue un risque cardio‐vasculaire car ce 
facteur de risque est surtout évalué par 
le rapport LDL/HDL. SI le taux de HDL 
est bas, le cholestérol reste dans la cir‐
culation sanguine et s'accumule jusqu'à 
provoquer des plaques d'athérome sur 
les parois des artères et les obstruer 
progressivement. Le risque d'accidents 
cardiovasculaires est alors élevé. 
 
Quelle différence entre cholestérol 
HDL et LDL ? 
Il existe deux types de cholestérol : le 
HDL et le LDL. Quelle est la différence ? 
Quel est le bon et le mauvais ? Quelles 
sont les normes ? Quel est le bon rap‐
port ?  

Conseils de notre cardiologue. 
 
de HDL ? 
Si le taux de cholestérol HDL est élevé, 
c'est bien. Pour faire augmenter le taux 
de HDL, une alimentation saine et équi‐
librée associée à une activité physique 
sont indispensables. Il faut préférer une 
alimentation riche en acides gras mono 
et poly‐insaturés que l'on trouve notam‐
ment dans l'huile de colza, l'huile de 
noix, l'huile d'olive, l'huile de tournesol 
ou de soja. L'activité physique à raison 
d'au moins 3 heures par semaine est 
indispensable, de même que le sevrage 
tabagique et la modération de la 
consommation des boissons alcoolisées. 
 
Que faire en cas de taux  
d'HDL élevé ? 
En cas de taux d'HDL élevé, il est alors 
nécessaire d'évaluer tous les facteurs de 
risque du sujet (hypertension artérielle, 
tabagisme, surpoids, diabète…) et de les 
traiter de façon globale pour limiter au 
maximum le risque d'accident cardio‐
vasculaire.

BIEN-ÊTRE

 
 

Le cholestérol HDL c'est le 
"bon" cholestérol. Quel est 
le taux normal ? Comment 

en avoir plus si on en 
manque ? 

 

BIEN‑ÊTRE

Cholestérol HDL : bas, causes, 
symptômes, taux normal 

Les meilleurs remèdes 
contre la crise de foie 

VOUS AVEZ TROP mangé et vous 
regrettez ? Voici les remèdes naturels 
pour soulager une crise de foie. 
Nausées, lourdeurs, gros ventre... On 
parle de "crise de foie" mais "en réalité il 
s'agit d'une mauvaise digestion après 
avoir mangé trop gras ou avoir bu trop 
d'alcool. Dans ce cas, le foie est un peu 
submergé mais on n'a jamais mal au 
foie, c'est plutôt la vésicule biliaire qui 
peut être sensible", souligne d'emblée 
Laurence Pinelli, naturopathe.  
Elle nous livre les bons remèdes pour 
aller mieux :  
Une bouillotte. "Le foie est un organe 
dont la température est naturellement 
plus élevée que le reste du corps. Une 

bouillotte chaude l'aidera à mieux fonc‐
tionner, c'est un remède très simple et 
très efficace." 
Un jus de citron. Il stimule la production 
de la bile et est réputé pour faire du bien 
au foie. On le prend dans un peu d'eau 
tiède, sans sucre. 
De la menthe. Lors d'une crise de foie, le 
sentiment d'écœurement est très fort. 
La menthe ou encore le gingembre sont 
très efficaces pour calmer la nausée.  
Du chardon‐Marie. Le Chardon‐Marie 
est une plante "détox" très efficace, à la 
fois cholagogue et cholérétique. Elle 
aide le foie à produire de la bile qui 
emportera ensuite les toxines avec elle. 
On la prend en infusion. 
De l'artichaut.  
Tout comme le Chardon‐Marie, l'arti‐
chaut pousse le foie à fabriquer de la bile 
mais il ne faut pas en prendre sous 
forme de complément si l'on souffre de 
déficit en acides biliaires. On peut le 
manger frais ou en tisane. 
Du radis noir : il permet à la vésicule de 
se contracter et d'éjecter la bile vers l'in‐
testin grêle. Il peut aussi être associé à 
l'artichaut et au chardon‐marie. Il ne 

faut cependant pas en consommer si on 
souffre d'une obstruction des voies 
biliaires ou d'un ulcère. 
De la betterave car elle contient de la 
bétaïne qui agit sur la diminution des 
enzymes ALAT. Présentes en trop gran‐
de quantité, ces enzymes indiquent 
généralement que les cellules du foie 
sont endommagées. 
Viande maigre ou poisson avec des 
légumes vapeurs pendant 2‐3 jours, 
conseille Laurence Pinelli. Ajouter de 
l'huile d'olive crue et bio à ces plats est 
aussi une bonne idée car elle contient 
des antioxydants puissants et aide la 
vésicule biliaire à se contracter naturel‐
lement. 
De l'eau et des tisanes à base d'anis étoi‐
lé, de fleurs d'hibiscus séchées ou de 
romarin. "Il ne faut surtout pas boire de 
jus de légumes car ils sont très riches en 
oxalates. Lorsqu'il y en a trop, cela a un 
impact sur les reins."  
Du Coca ? Conseillé en cas de gastro‐
entérite, le Coca n'est pas recommandé 
lors d'une crise de foie. Il contient du 
sirop de glucose‐fructose issu de maïs, 
ce qui est extrêmement toxique pour le 

foie. "Les gens qui boivent beaucoup de 
boissons sucrées, y compris les jus de 
fruits en excès, risquent de souffrir de 
stéatose hépatique non alcoolique (foie 
gras)." 
 
Remèdes pour le foie : Chardon, arti‐
chaut, radis noir 
Certaines plantes et huiles essentielles 
peuvent aider le foie à se régénérer et se 
purifier. Chardon‐Marie, artichaut, radis 
noir, curcuma... Tour des remèdes natu‐
rels et des précautions d'utilisation avec 
Céline Berçion, naturopathe. 
 
Ce qu'il faut éviter pour préserver 
son foie 
Lors d'une crise de foie, il est nécessaire 
de faire de l'épargne digestive. Le corps 
a besoin d'oligoéléments et de vitamines 
mais surtout pas de graisses cuites et de 
sucres. "Éviter les graisses cuites car 
elles ne sont pas facilement solubilisées 
par la bile" argue la naturopathe. De 
même, pour préserver son foie, il faut 
éviter de manger des plats industriels et 
ne pas prendre de paracétamol durant 
une crise de foie. 



LE JEUNE INDÉPENDANT # 7876 DU SAMEDI 27 AVRIL 2024

20



LE JEUNE INDÉPENDANT # 7876 DU SAMEDI 27 AVRIL 2024



TELÉVISION 23le jeune indépendant # 7876 du Samedi 27 Avril 2024

télévision
   PROGRAMME DU JOUR 

 Divertissement - France 2024 
         The Voice, la plus belle voix

  Magazine de société - France 2024 
          Maison à vendre 

  Série humoristique 
          France 2024 
          La petite histoire de France 

  Série policière 
           Etats-Unis - 2017 
           Hawaii 5-0 

  Culture  - France 2024 
          Télé : ton univers impitoyable 

 Film d'aventures 
          HongKong 1991 
          Opération Condor 

 Jeu France, 2024 
          Le club des invincibles 

 Rugby : Top 14 
         Clermont-Auvergne / Stade Français Paris 

  Thriller 
            Etats-Unis - 1993 
          True Romance 

  Thriller - Etats-Unis, 2012 
           Cogan : Killing Them Softly 

 Film catastrophe, France 2022 
         Acide 

 Série policière 
          Etats-Unis 1973 
          Columbo 

20 h 55

21 h 00

20 h 55

20 h 55

20 h 55

21 h 00

21 h 05

20 h 50

21 h 20

20 h 50

22 h 00

21 h 20

21 h 45

la chaine 23h00

Justice France - 2004 
Saison 1 - Épisode 1/2 
Soupçons (The Staircase) 
 
En décembre 2001 à Durham, en Caroline du 
Nord, l'écrivain et éditorialiste Michael Peter-
son, appelle les urgences depuis son domicile 
pour signaler que Kathleen son épouse est 
inconsciente après avoir gravement chuté dans 
les escaliers de leur maison. Rapidement, les 
enquêteurs accusent l'écrivain du meurtre de 
sa femme. 

Série humoristique France - 2024 
Saison 1 - Épisode 1/2 

Terminal  
Jack revient de deux semaines de vacances à 
Bogota. Au moment de passer la douane, 
Cathy qui possède un odorat hors du commun, 
le suspecte de transporter de la drogue dans 
ses bagages. Elle se voit contraint de faire 
appel à Max, le douanier le plus efficace de 
l'aéroport. Ce dernier a la réputation de manier 
avec trop de véhémence le taser. De son côté, 
Armelle tente de cacher à Nikki une faute grave 
envers un passager. 
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HORAIRES  
DES 
PRIÈRES

A N N A B A 
 Fadjr Dohr Açr Maghrib I c h a 
03:54 12:27 16:12 19:15 20:48 

O U A R G L A 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:20 12:36 16:15 19:17 20:42 

C H L E F 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:22 12:52 16:37 19:39 21:11 

M O S T A G A N E M 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:28 12:57 16:41 19:43 21:15 

O R A N 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib I c h a 
04:32 13:00 16:44 19:46 21:17 

C O N S T A N T I N E 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:01 12:31 16:16 19:18 20:50 

A L G E R 
 Fadjr  Dohr Açr Maghrib Icha  
04:16 12:45 16:30 19:32 21:04 

SOIXANTE-CINQ ans après sa mort, les armes 
à la main, le colonel Amirouche Aït Hamouda 
fascine toujours. La fascination est telle qu’il 
est difficile de faire la distinction entre l’his-
toire et la légende de cet homme tombé au 
champ d’honneur aux côtés de son compa-
gnon de combat, le colonel Si El-Houas, à 
Boussaâd, au cours de la journée du 29 mars 
1959. 
La vie de cet illustre personnage a été forte-
ment évoquée, jeudi dernier, à l’occasion de la 
commémoration de la 65e année de sa dispari-
tion. Un événement organisé par la fondation 
portant son nom et dont la présidence est assu-
rée par son fils Noureddine.  
Cet événement commémoratif s’est étalé sur 
deux jours. La première journée a été marquée 
par une conférence au musée du Moudjahid de 
M’douha (Tizi Ouzou), dont le thème était la 
personnalité de cet homme ayant vu le jour à 
Tassaft-Ouguemoun, dans la commune 
d’Iboudrarène. Le conférencier a mis en 
exergue le côté militant et révolutionnaire du 
colonel Amirouche ainsi que ses profondes 
connaissances de la science militaire. Pour la 
deuxième journée, le premier rendez-vous a 
eu lieu au lieudit La Tranchée, à l’entrée du 
Tassaft Ouguemoun, place où il y a la statue 
d’Amirouche. Il y avait une grande foule, 
parmi laquelle se trouvaient les autorités 
civiles et militaires, à leur tête le wali, Djillali 
Doumi. 

Le conseiller et non moins représentant du 
président de la République, Abdelmadjid Teb-
boune, Hamid Lounaouci, était aussi présent à 
ce rendez-vous. Bien sûr, la famille révolu-
tionnaire de presque toute la wilaya de Tizi 
Ouzou était également sur les lieux.  
Après la levée des couleurs par des militaires, 
l’étape suivante fut marquée par le dépôt 
d’une multitude de gerbes de fleurs au pied de 
la stèle. Le premier dépôt fut assuré par le 
groupe constitué du wali, du président de 
l’APW, Mohamed Klalèche, du représentant 

du président de la République, Hamid Lou-
naouci et de Nourredine Aït Hamouda. Le 
deuxième dépôt fut exécuté par les membres 
du conseil de sécurité de la wilaya. Le troisiè-
me par le représentant de la wilaya 7 (Fédéra-
tion de France). Les enfants de moudjahidine, 
les enfants de chouhada, des représentants de 
la société civile et tant d’autres personnalités, 
dont de nombreux premiers magistrats de 
communes, ont, tour à tour, déposé une gerbe 
de fleurs au pied de la stèle. La cérémonie a 
été clôturée par la Fatiha, lue par l’imam de la 
région, Cheikh Youcef. 
La seconde partie de la cérémonie commémo-
rative s’est déroulée dans l’espace de l’éta-
blissement hôtelier «les Trois C», où un gala a 
été animé par les artistes locaux. Takfarinas, 
dont le nom ne figurait pourtant pas sur la liste 
des chanteurs devant se produire, fit la surpri-
se en montant sur scène avec sa guitare extra-
vagante à deux manches. Il convient de rele-
ver que les chansons interprétées avaient 
toutes trait à la guerre d’indépendance natio-
nale, dont justement le colonel Amirouche. 
Avant le début du gala, le wali et le lieutenant 
de l’ALN et non moins secrétaire général de 
l’ONM de Tizi Ouzou, Si Ouali Aït Ahmed, 
ont pris la parole pour signaler, chacun, la 
grande dimension du colonel Amirouche dis-
paru et de son compagnon, le colonel Si El-
Houas. 
Notons qu’à titre de reconnaissance pour ses 

grands mérites en tant que commis de l’Etat, 
Noureddine Aït Hamouda a remis un cadeau à 
Djillali Doumi : l’enregistrement de l’interro-
gatoire subi par feu Mustapha Ben Bouali des 
forces de sécurité coloniales. Un cadeau d’une 
très haute valeur documentaire. Le wali s’est 
dit très touché par ce geste.  
Quant au moudjahid Si Ouali, connu aussi 
comme un chercheur en histoire, il a déclaré 
n’avoir vu qu’une seule fois le colonel Ami-
rouche, le 12 octobre 1956. Il a raconté : 
«Cependant, dès l’instant où je l’ai vu, a-t-il 
témoigné, j’ai été marqué par sa personnali-
té.» Il a ajouté que le colonel Amirouche était 
un homme d’Etat, un grand stratège militaire 
et un humaniste. Jamais, sous son commande-
ment, il n’y a eu le moindre dépassement ou 
un acte non admis par les principes de la guer-
re, notamment la torture du prisonnier de 
guerre ; ce qui n’était pas le cas chez les mili-
taires de la France coloniale.  
«Une fois, a poursuivi Si Ouali, l’ALN a fait 
17 prisonniers militaires français dont un lieu-
tenant. Le colonel Amirouche a non seulement 
traité le prisonnier selon la Convention de 
Genève, mais il a également autorisé le lieute-
nant à écrire à ses parents et au président de la 
République pour parler des bonnes conditions 
de sa détention et de l’état d’esprit de l’ALN». 
Toutefois, les hauts responsables de Paris 
n’ont pas jugé opportun de répondre à ce lieu-
tenant. 

COMMÉMORATION DE LA 65e ANNÉE DE SA DISPARITION 

La personnalité fascinante du colonel Amirouche 

«J’ai besoin de faire une 
pause et de réfléchir», a 
écrit Sanchez dans une 

lettre partagée sur son compte X. 
«J’ai besoin d’une réponse urgente à 
la question de savoir si cela vaut la 
peine... si je dois continuer à diriger 
le gouvernement ou renoncer à cet 
honneur.» 
Cette décision du chef de l’exécutif 
espagnole a donné lieu à une série 
d’hypothèses, toutes déconcertées et 
au milieu d’une surprise généralisée 
qui a laissé en état de choc même les 
dirigeants de son parti et les 
membres du gouvernement.  
L’annonce a été faite par le secrétai-
re général du PSOE sur les réseaux 
sociaux avec une longue lettre 
adressée à la «citoyenneté», sans 
logo du PSOE ni de la présidence du 
gouvernement. Il a qualifié cette 
affaire «de calomnies et de harcèle-
ments sans précédent de la part de la 
droite et de l’extrême droite». 
Son épouse Gómez, 49 ans, n’occu-
pe pas de fonction publique et main-
tient un profil politique bas.  
Elle a été accusée par Manos Lim-
pias, qui se décrit comme un syndi-
cat mais fonctionne principalement 
comme une plateforme poursuivant 
des affaires judiciaires, d’avoir utili-
sé sa position pour influencer des 
transactions commerciales. Manos 
Limpias, qui se traduit par «Mains 

Propres», est dirigé par Miguel Ber-
nad Remón, une figure de l’extrême 
droite, hostile au gouvernement de 
Sanchez. 
Selon la coutume politique en 
Espagne, ce syndicat a utilisé une 
particularité du droit espagnol qui 
permet à des individus ou à des enti-
tés d’initier e certaines affaires 
pénales même s’ils n’ont pas été 
directement lésés ou visés par la 
partie mise en cause ou l’accusé. Un 
tribunal basé à Madrid examinera 
les accusations et décidera de pour-

suivre ou de rejeter l’enquête. Le 
procureur de la république ne 
semble pas avoir été destinataire des 
preuves qui incriminent l’épouse de 
Sanchez.  
Le parquet n’a pas fourni plus d’in-
formations, précisant que l’enquête 
était sous scellés. 
Interrogé au parlement après la 
décision du tribunal sur la manière 
dont il percevait le fonctionnement 
du système judiciaire, Sanchez a 
affirmé qu’il faisait confiance au 
système judiciaire de son pays.  

Le ministre de la Justice, Félix 
Bolaños, a qualifié les nouvelles 
accusations de «fausses». Le par-
quet de Madrid a déclaré jeudi qu’il 
faisait appel de la décision de mer-
credi d’un tribunal de Madrid 
d’examiner une plainte privée dépo-
sée par des militants anticorruption 
contre Begoña Gómez pour présu-
mée trafic d’influence et corruption 
commerciale. 
L’appel sera examiné par un tribu-
nal distinct et pourrait prendre des 
mois.  

En attendant, l’enquête du juge sur 
Gomez est scellée. 
Le groupe anticorruption espagnol à 
l’origine de la plainte, Manos Lim-
pias (Mains Propres), avait précé-
demment déclaré avoir basé sa 
poursuite sur des articles de presse 
et ne pouvait pas garantir leur véra-
cité. 
Le chef du groupe, Miguel Bernad, 
a déclaré dans un communiqué sur 
Facebook que le groupe n’avait fait 
que compiler et transmettre les rap-
ports à un juge par «devoir civique» 
et a nié que l’action ait été motivée 
par des considérations politiques. 
Alberto Núñez Feijóo, leader du 
Parti populaire (droite) estime que 
Sánchez développe une stratégie 
«de victimisation» sans précédent 
qui provoquerait des effets opposés. 
L’hypothèse la plus répandue fait 
état de l’intention de Sanchez de 
faire un ‘forcing’ en vue de renfor-
cer sa position en rassemblant son 
électorat et ses partenaires poli-
tiques. Il s’agirait de provoquer un 
mouvement d’adhésion en faveur de 
son maintien au poste. 
Jeudi, une campagne sous le slogan 
«vous n’êtes pas seul» s’est répan-
due sur les réseaux sociaux et les 
messageries mobiles en soutien à 
Sanchez.  

De notre correspondante, 
Majda Khellaf

SUITE AUX ACCUSATIONS DE CORRUPTION VISANT SON ÉPOUSE  

Le Premier ministre espagnol suspend 
ses activités  

Le Premier ministre espagnol Pedro Sánchez a suspendu ses activités publiques suite à l’ouverture d’une enquête judiciaire 
sur des allégations de corruption visant son épouse. 

Pedro Sanchez 
et son épouse. 


